
VÉGÉTAUX ÉOCÈNES 
DES ENVIRONS DE BRUXELLES 

INTRODUCTION 

Peu de no conten1porain ont eu l'occasion de voir en p lace les plantes 
éocènes ignalée aux environs de Bruxelle . Les gîtes ont disparu; les grandes 
carnere exploitées à 'chaerbeek, près de l'actuelle place Verboeckhaven, n'ont 
pa lai é de trace. ; le travaux de terras ement et de nivellement que nécessitait 
l'aménagement de nouveaux quartier ont, sinon cessé, du moins fortement 
ralenti ou e ont reporté ur de régions moins intéressantes pour nous. Signa­
lon pour mémoire : la création d es parcs de Saint-Gilles et de Forest, les travaux 
d fondation d e ]a pri on de Saint-Gilles, de !'Hôtel de ville de Schaerbeek et de 
l'' li aint- r ai , l e nivell~ment de la butte de Kattepoel. 

n i nn ru " du F org·eron, la chau ée d'Helmet, l'avenue Rogier sont bien 
r nu s ur 1 " ' ip dites e t Je boi fos iles qu'on a trouvés; Burtin (1), en 

17 4, m nti nn 'jà « W luw ', prè de la porte de Schaerbeek, Saint-Gilles et 
Mel broeck ». 

Un oTan q nantit' d m L 'riau , du à l'exploration de Le Hon, Mourlon, 
Vin nt, Rutot, Delheid, e trou e dan 1 coll ctions du Musée royal d'Histoire 
natur lle d B lgiqu ; malh ur u m nt, t ut 1 indications stratigraphiques 
dé irabl n'ac ompagnent pa toujour 1 échantill n , omi sion des collection­
neur m "m . C'e t pourquoi je me vois obligé de trait r ici de l'âge des plantes 
fo il r 'colt' e au en iron d Bruxelles de façon gén 'ral . On peut, dan:s 
beaucoup d a , tir r parti de publications de l'époque. 

Le Hon (2), en 1862, donne deux l i te de fos iles . Pour le Bruxellien, il ne 

(
1

) BURTIN, F. X., 1784, p. 118. 
(

2
) LE HON, H., 1862, pp. 812, 825. 

.. 
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cite aucune plante. Pour le Laeken icn, que le auteur de la carte géologique 
actuelle incluent dan le Lédien, il ignale, par contr : 

Nipadites Burtini Brongn.; 
Nipadites lanceolatus Bow.; 
Nipadites Parkinsoni Bow.; 
Pinus Benedianus Le Hon; 
Pinus stigmarioides Le Hon; 
Palma. 
Arbres dicotylédonés. 

Hébert (1) ren1arqu , à ju Le Litr , qu L H n a fait ntr r cc 1 fruit i 

curieux et i èonnu du y tème bru Ili n ( ipadite ) » dan 1 La k 111 n. 
Rutot (2

), en 1874, repr nd la qu li n. P ur lui , l ipadites t l b i 

fo ile de chaerb ek et de Dieghem ont bi n r ·:.: lli 1 11 lr u ra l'hi L -
rique de cett que tion dan une note de L f \ r • (3) . 

Enfin , RutoL et Van den Broeck ont r pr lu il Lar n i L L 

re ante de détern1ination qu Vine nt Cl) l ur · ail m n1 
qu'on peut lire pour le diff 'r nt étag r en ontr' au , n ir n cl Bru Il 

YPRÉSIEN: 

Néant. 

BR UXELLIEN : 

Nipadites Burtini Forbes; 
Bois de palmier; 
Bois de conifère. 

LAEKENIEN: 

Caulinües parisiensis Brongn.; 
Caulinites nodosus Unger. 

WEMMELIEN: 

Dactylopora cylindracea Lmk.; 
Nipadites Burtini Forbes. 

Il me paraît util , pour fi er 1 , 1 L ri in r tt inlr du ti n par 
deux extrait , l'un d'un tra ail d M url n l aulr d 'un tra ail d Rut L. Bi n 
que traitant de tratigraphi , il n u int 'r r ndr 
compte de la po ilion r lati d plante fo et, en particuli r, traeleni-
pteris eocenica et d Podo arpoxylon bruxellense, 'tudi' dan c tr ail. L ur 
choix parmi 1 aulr tra aux, ouvent plu r'cent., a 't' d' id' par qu l . 
plante y ont nYi ag ' plu . p 'cial m nt qu'il n' ] t fait d 'habitud . 

(1 ) HÉBERT, E., i862, p. 834. 
(

2
) RUTOT, A. , i874, p. M. 53. 

(
3

) LEFÈVRE, TH., i875, M. p. 42. 
(

4
) VINCENT, G., i883, pp. iüi, i95, 20i. 



DES ENVIRONS DE BRUXELLES 

COUPE D'UNE CARRIERE A L'EST DE MELSBROECK 

par M. MOURLON (1) . 

Q ATERNAIRE a : Limon sableux, brunâtre, recouvert d'environ om25 de terre vege­
tale, renfermant des cailloux roulés disséminés dans la masse et assez abondante vers le 
bas jusque dans le sable décalcarisé, qui se trouve au contact du limon. Cette couche 
limoneuse, qui, à de certaines places, se confond, pour ainsi dire, avec le sable décalca­
risé sous-jacent, qui a la même teinte, varie en épaisseur de om55 à 1 mètre . 

LÉDIEN b : Sable calcarifère à Numrnulites variolaria, avec un niveau de grès schis­
teux fossilifère à Turitella crenulata, ardium parile, Tellina filosa, Orbitolites compla­
nata, etc. Ces blocs de grès schisteux, qui ont jusque om20 d'épaisseur, sont séparés par 
om25 de sable, du limon a et de mAme par om75 du gravier c; la couche b, dont le gravier 
se confond av c celui la cou h c, a donc une épaisseur de 1m25 . 

LAEIŒ IE c : uch grav 1 use pétrie de Numrnulites laevigata, scabra et autres 
f s il roul , L 1 u -.rena ter paritoides, Terebratula kickxi, etc. 

, Lt uch , qu les ouvriers appellent cc gris », présente un niveau de blocs arrondis 
r lu u moins volumineux, percés de trous lithophages et qui sont connus dans la localité 
ous 1 nom de cc maaglaag ii; ils renferment des Modiola papyracea et Deshayesi, des 

Cypricardia elegans ainsi que des Tortues (Emys Camperi) . 
La couche graveleuse c est très fossilifère et a fourni, outre les fossiles roulés ci-dessus 

renseignés, les espèces suivantes. 
Suit une liste de 20 noms. 
La couche graveleuse a une épaisseur d'environ om5o, mais le gravier proprement dit 

n 'a que om20. 

BR XELLIEN d : Sable calcarifère présentant deux niveaux de grès : 
d' : Le niveau supérieur forme un banc presque continu de (}ID15, séparé du gravier c 

par om20 de sable renfermant déjà des grains de gravier épars, dont quelques-uns sont 
in ru tés sur le grès. 

d" : L niv au inférieur est constitué par un banc très épais de grès à paver, d'où 
r vi nL 1 st rn m Pseudotrionyx Delheidi inscrit au registre du Musée ... 

Le banc d" f urni au i, outre de nombreux Nautilus Lamarcki de grande et de 
petite taill , as idaria carinata, ardium porulo um, Voluta cithara, Tellina pellicula, 

ytherea nitidula, etc. 
Les ouvriers m'ont remis un l c gr s de ce banc renfermant un petit fruit de 

Nipadites Burtini, en m'affirmant qu l s écim n d'Emys Camperi, n° 1664, de la 
collection du Musée, provient du même niv au. 

Ils m'ont remis aussi une quantité de bois fossiles avec Fusus bulbus, etc., en m'assu­
rant qu'il s'en trouvait au-dessus et au-dessous du banc d". Ceux d'en dessous étaient 
le plus ·souvent calcédonisés: c'est, outre un beau fruit de Nipadites Burtini avec une 
branche portant les cicatricés de fruit, un Nautilus, nov. sp. ?, un petit Pleurotoma, une 
valve de Cytherea proxima, un fragment de Turritella terebellata et de nombreux Fusus 
longaevus incrustés, avec de petites valves d'Ostrea cymbula, sur des fragments d'un 
Nautile également calcédonisé. 

Le banc de grès d" est séparé de la couche graveleuse c par une épaisseur de 1m35, 

(
1

) MOURLON, 1\1., 1889, p. 89. 
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DES NIVEAUX A PLANTES DANS LE BRUXELLIEN 

par A. RUTOT (1). 

Le Bruxellien, dans toute son étendue, se laisse généralement diviser en deux grandes 
ma e superposées : une masse inférieure, grossière, quartzeuse, parfois très fossilifère, 
et une masse supérieure, de sable calcareux. 

La masse inférieure est partout hétérogène et revêt, selon que l'on se trouv sur la 
rive Oue t ou sur la rive Est du golfe, dirigé du Sud au Nord, des facies très différents. 

Sur la rive Ouest, la partie inférieure du Bruxellien se ubdivise plus ou moins nette­
ment en trois zones superposées qui sont, en partant du bas, la zon à grès fistul ux, la 
zone à tubes d'annélides et la zone à grès lu trés. 

A Schaerbeek, et surtout à Calevo t, un zon inféri ur vi nt s'ajout r aux précé­
dentes . 

Cette zone représente le gravier de base ou 'im u 
Elle se compose, au bas, en contact direct m nt a ' n 

graveleux de gros grains de quartz, renfermant d nom r ux Cl"U t r i 
de~ crabes (Xantopsis bispinosus), une sorte de homard (Thenop yllariformi ) 
grande variété de débris de poissons, notamment de squales, le tout parais ant ir 
du remaniement des couches yprésiennes sous-jacentes. 

Au-dessus du lit graveleux se présentent des marnes blanch s en plaquettes tr s 
durcies, perforées de tubes d'annélides, surmontées d'alternances de sable et d'argil 
grise, fine, schistoïde, d'aspect poldérien. 

_Sur cette base, qui peut avoir i mètre d'épaisseur et, nous le répétons, très localisée, 
se développe la zone des sables quartzeux obliquement tratifiés, à grès fistuleux et à 
pierres de grottes. 

Au-dessus de la zone à grès fistuleux, le sable quartzeux, à stratification très irrégu­
lière et entrecroisée, continue à se montrer, mais la quantité de tubes d'annélides devient 
telle qu'on les compte par milliers . 

Dans tous les cas, la zone à grès lustrés qui surmonte celle à tubes 
présente, tout particulièrement, un caractère littoral, au point que l' n r n 
de petits graviers épars. Les sables ont une stratification on ulé L if fu 
niveau, se i'encontrent abondamment des débris d p i d L 
roulés cependant. 

Les grès qu'on y observe ont été probabl m t · im nt alcar ux, primitivement, 
niais, dans la suite, ils ont été silicifié , · u int 'a oir actuellem nt l'aspect compact 
à cassure lustrée des quartzites. 

Ces grès sont, vers la bas g'n ral n nt stratoïdes et renferment des lits e marn 
blanche, très durcie; c est urtout n montant qu'ils prennent l'aspect caractéristiqu 
à cassure lustrée. 

C'est également le niv au des fossiles silicifiés du Bruxellien : fruits de Nipadites 
Burtini, bois silicifiés, autilus, grandes Rostel1aires, grands Fuseaux et Cardites 
(Cardita planico ta). 

La zone à grès lustrés est, en général, très peu épaisse, sa puissance dépassant rare­
ment i mètre, et elle passe vers le haut à la masse supérieure, de composition ordinaire­
ment simple et homogène. 

(
1

) RUTOT, A., i902-, M., p. 476. 
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Sur toute l'étendue du golfe bruxellien, cette masse supérieure est formée de sable 
quartzeux, demi-fin, chargé de. débris d'organismes calcaires, au point que toute la 
couche en a été agglutinée et que, coupée, elle se maintient très bien à pic. 

De plus, toute l'épaisseur, qui peut atteindre de iü à 20 mètres et davantage, est 
traversée horizontalement par de nombreux bancs, subcontinus, de concrétions calca­
reuses dures, grossièrement lenticulaires, qui ont été exploitées de tout temps comme 
pierres de fondations . 

Les grès calcareux du Bruxellien sont - sauf en des points localisés à la base -
généralement peu fossilifères . On n'y rencontre guère que des troncs d'arbres flottés et 
perforés par les tarets, des fruits de Nipadites et des Tortues marines. 

* * * 
ibl à l' bligeance de plu ieurs correspondants 

néce aires à la comparaison . Je remercie 
amp , dir cteur du Jardin botanique de Rio-de-Janeiro; 

a rman, directeur du Jardin botanique de Buitenzorg; M. le 
ir t ur du Jardin botanique de Kew, et M. Delevoy, directeur de 

l' rboretum de Groenendael (près de Bruxelles). 
Je tien à remercier également M. le Prof Marchal, qui a bien voulu examiner 

quelque préparation infestées de mycélium, et M. le Profr Bommer, à qui je 
dois de nombreux conseils. 

Le microphotographie ont été faites à l'In titut botanique de l'Université 
de Bruxelle ; les autres photographies au Musée même. 

N. B. - Sauf avi contraire, les lieux de récolte sont donnés d'après la docu­
mentation qui accompagne les échantillons conservés au Musée royal d'Histoire 
natur Ile de Belgique. 



50p. 

FIG. 1. - Mycélium stérile dans Palrnoxylon belgicu1n STENZEL. 
(Préparation n° 110). Provenance : Schaerbeelc 
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DESCRIPTION DE LA FLORE 

EUMYCETES 

D ' 1902, M. Ch. Bommer (1) a. ignal' un hampignon para ite d'un boi. de 
n 'e bru lli n n . L 'lium ait profond' m nt d' organi é 1 

. L 'lail manquent c pendant à leur ujet. 

e p' ce au ein d boi 
n ; j'a i trou ', en outre, de filam nl 

Palrn . ylon et dan 1 't raelenipte ris eocenica, mai n'ai pu 
· fru Lifi a lion .. . c filam nt mye 'li n ont con titué de cellul . 

lar urt et rappeJl nt par leur allure le m célium t ' r ile actuel cla é 
dan le genre Rhizoctonia de Candolle (fig. 1) . 

FUNGI 11\'IPERFECTI 

Genre : CLADOSPORITES FELIX 

Clado porite bipartitus FELIX 

Figure 2 

lad porit bipartitus FELIX, i 74. (Zeitschr . d . d. geol. Gesellsch., p. 276, pl. XIX, 
fig. i.) 

JARA TÈRE E Pl~ 'E . il am nt mycélien par de 
paroi tran v ra] ., ra ifi ' . , 11 tt n r it 

brun lair Ili liq "· n d u - partie , lonaue d 
10 2 p.-11,2 p. t lara d 5 1 p.-6 

L d u , parli n tituant 'u 

l'une p ut tr n tl m nt arrondi , 1 autr 
Ill l 

plu l 

D :ÉTER n hampia non a u n 
ili if i' d di oty 1 'd n ' ez mal on -r ' qu 

à la Biblioth' qu" al ma mmuniqu r p ur 'tud . 
fibr ai au r n n1 'dullair . D nombreu e 

(1) BOM1V1ER, CH . , i902, p. 7. 

di emblabl 
lrian aul aire . 

d b is 

nvahit 
ac ompagnent, 
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dont une muni d un fin 'di Ile, malheur u m nt d 'ta hé du reste de la 
plante· leur forme t l u1· taill concordent parfaitement avec celle du type, qui 
provient del Éoc'ne d P reke chkul, pr' de B~kou. Felix (1) a donné le 11om de 
Cladosporite à c u nre pour rappeler la ressemblance de spore avec les 
conidie du u 111 a tu l Cladosporium. Il a fait remarquer, en même temp , que 
plu ieur.., e..,pèce d ce d rnier genre vivent ur le vieux boi u d'autre parti . 
morte de plante : Cladosporium entoxylinum Corda t Cl. amphitricum ac . 
ur le boi pourri de pin; Cl . alnicolum Corda ur 1 boi d'aulne et Cl. tor­

tuosum Fr. ur le boi de chêne. 

Le meme auteur ranO'e Cladosporites à "t' du g nre Cladosporium dan la 
famille de Dématiacée .. , ection de Did m p r' s. J rappell rai que les 
Dématiacées ont de Imperfecti dont le ni i ph r nt 'cart' le un de 

CD 

CO 

-. 

50p. 

0 

FIG. 2. - CLadosporites bipartitus FELIX dans un bois de Dicoty lédonée, 
communiqué par M. Tiberghien. 

(Préparation n° 105) . Provenance: Schaerbe k. 

autres et dont le hyphe , également écart' nt f n 1 ir rar ment pâle 
Leurs conidie ont le plu ou vent fon ' . 

Les Didymo porée ont ara n par d nidie bicellufaire L -
classement ain i conçue t p ut- tr p u ' un p eu loin. Une espèce de Cladospo­
rium, le Cl. herbarum Link qu n ait être la forme onidienne d 'une phériacé , 
Sphaerella Tulasnei Jan z produit de conidies indivi es, hi- et pluricellulaires. 

LIEU DE RÉCOLTE. 

BRUXELIJEN : 

Schaerbeek, rue Rogier. 

(
1

) FELIX, J., i874, p. Z17. 
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.Genre : CLASTEROSPORITES PIA · 

Clasterosporites variabilis nov. p. 

Figures 3 et 4. 

CARA TÈRE DE L·E~ PÈCE. Filament. m célien divi ' par de paroi 
transver ale , ramifié . 

Conidie brune , d forme tr' variabl , li cindée en plu ieur partie .. 
2-7 environ, 1 article a anl -15 p. de long t 15-20 p. de large. 

La form générale cl conidie t lliptique ou ovale, allongée. 

ê " . 

9 . -~ 
~ 

~ 
~ 

FI;. 3 

è . 

. , 

50~ soµ 

FIG. 4 

FIG. 3. - lasterosportt artabtlis n v. p., dan Palmoxylon obbruxellense STOCKl\1. 

(Préparati n n° Jlt ~). Pr v n ne : aint-Gilles-lez-Bruxelles. 

FIG. 4. - lastero poriles varlabilis 
(Pr paration no 144). 

dan Palmoxylon obbru:cellen e TOCKM. 

i nt- illes-1 ez-Bruxelles. 

DÉTER n ATJ . - Le conidie , ra em par r upe , parfoi de 60, au 
ein du Palm xy lon obbruxellen e t km., nt t uj ur d 'tachée du mycélium 

avoi inant. L ur form t tr' variable . Les une ont llip ïdales et présentent 
une ou d ux par i tran v r al ; le autre , plu étirée , n nt de deux à ix. 
Trouv' , dan plu i ur c up n m ' lange 'troit, il e t difficile de ne pa: 
adm ttre leur par nt'. D ara t' re on idér' omme spécifique ailleurs ne 
peuvent "tr n i ag omme tel i i; la forme · ellip oïdale à trois cellule en 
offre un mple. En ffet, le troi cellule ont approximativement la même 
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oTandeur; dan un cas, cependant, la cellule apicale 'tait plu oTande, tout 
comme chez Helminthosporium ellipsoïdale Ren. et Roche. 

Le conidies de Clasterosporites variabilis rappellent par leur forme un bon 
nombre d'e pèce _ actuelles, mais l'absence de périthèce ou de plectenchym , 
comme chez Stig1nina, écarte la plupart d'entre elle . Le genres Clasterosporiuni, 
Helminthosporium et Brachysporiu·m ont à envi ager plu pécialem nt. Parmi 
eux, il e t diffici]e de choi ir, par suite du manque d'élém nt . 

Le conidiophores, dan le deux derni r ca , ont nettem nt diff 'ren i' · 
le mycélium est le plus souv nt bien dé loppé; dan l premier a , au contraire, 
le mycélium térile n'e t l plu ouv nt qu p u d' lopp ' .; l nidiophor n 
, ont pa nettement différ nci' ; nt eul m nt d p tit ram au - latérau , 
dre é . 

C'e t préci ément parce qu j n'ai b r 
., . 

qu J ai 
choi ile genre Clasterosporites, cré' par Pia (1) L i 1 Cla te-
rosporium. Je l'ai préféré à ce .dernier, qui impliqu ulr 
je n'ai pu vérifier, en raison de la con r ation la pr '.' 
membrane tran ver ales. Il e t vrai qu le Clastero p rite e eni w 
Viguier) , pri comme génot pe, a 'gal ment au m in d u , m m ran tran v r-
ale . Pia n'a pas défini on genre . On pourrait y faire entr r l c nidie , qui 

en I'.ab ence de périthèce ou de pl tenchym ara téri ', nt d 'taché du 
mycélium, pré entent une ou plu ieur m mbran tran v r ale (1-7) et ont 
une forme pareille à cell e du Clasterosporium. Il faut qu'elle oient d 'pourvu 
de conidiophores. 

Le Clasterosporites eocenicwn (Frite} ·t Vigui r) rapproche. d l'e p' ce 
décrite. Il était, à certains égard , mieu on rv ', pui qu l p r nt n 
place sur le mycélium, et, de ce fait, a parenté a C lasterosp riu1n . L indu i­
table. C'e t d'ailleur dans ce genr que Frite} et Viguier l'avai n l la ' C0. 11 
diffère ·du Clasterosporites variabilis par l n mbr llul 1 ~ t.it iant d 
pore , qui n 'est jamai inférieur à troi ta ilit d l 

forme de onidies. La po. ition d p r 1 l. variabilis, t peut-
être tout autre. 

Renault et Roche (3) nt d' rit. d Helniinth ponuni trouv' dan. le 
lignite éocène de lH'rault cl nl un H. hirudo Sac. et un H. api ide nov. p. 
voisin de l'H. obovatum (Oud m.). On ait que Lindau ('1) la le d u form 
actuelles hirudo b atum dan le g nre Clasterosporiwn. 

Ce au ur d' riv nt d'autre formes encor , t ute diff 'r nt d la n:~tre. 
Seul leur H elrninthosp rium ellipsoïdale rappelle une form tri ellulaire excep-· 

(1) PIA, J., i927, p. i23. 
(

2
) FRITEL, P. H. et VIGUIER, R., i909', p. i43. 

(
3

) RENAULT, B. et ROCHE, A., i898, pp. 2i9 et 224, pl. XII. 
(
4

) LINDAU, G., i907, p. 2. 
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tionnelle de Cl. variabilis, à cellule apicale plus grande que les autres. Se dimen­
sions sont d'ailleur différentes, pui qu'il a 65 p. de long, alors que l'espèc ici 
décrite a moin de ~O p. p ur la même form e. 

Lrnu DE RÉCOLTE. 

? BRUXELLIEN : 

Saint-Gilles-lez-Bruxelles. 

Clasterosporites inflatu nov. p. 

Figures 5 et 5a. 

CARA TÈRE DE L'E PÈ E. Filam nl mycélien , divi é par de 
tran v r al , ramifié . 

parois 

p rm 
plu 

nidi brun n fi a u -, li e , divi ées par une, deux ou troi 
d' n iron 50 p. et large d'environ 20 p. dan leur 

7 % p. dan la plu petite . 

50~ 

FIG. 5 t 5a. - Clastero pari/es in{latus nov. sp., dans un bois de Dicotylédonée. 
Quelque petit s spor d lado porite bipar tit'us FELIX s'observent aussi. 

(Préparation n ° 104). Provenance : chaerbeel<. 

DÉTERMINATT N. - Ce conidi , rencontrée dan la même dicotylédon 'e que 
Cladosporites, t n a o iation av c lui font pen er au premier abord au genre 
Macrosporium; Ile ne montr~nt cependant aucune paroi longitudinale; leur 
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forme rappelle au i Brachysporium, mai il n'y a pas de conidiophore spécialis-é 
vi ible. · 

Je me u1 donc rallié au genre Clasterosporites, . invoquant l mêm s 
rai on que plu haut. Je n'ai trouvé aucune forme déjà décrite pouvant lui être 
comparée· c'e t pourquoi j'ai cr'é une nouvelle espèc . L I-Ielmintho porium 
substriijorme Ren. et Roche et 1nacrocarpum Core . s' n di tingu nt f il m nl 
par le nombre d cellul composant le pore ou par le dim n i n . L 
conidies sont d'ailleur mo1n globuleu e 

LIE u DE RÉCOLTE. 
BRUXELLIEN : 

ScQ,aerbeek, rue Rogier. 

Genre : HAPLOGRAPHITE ELIX 

Haplog1·aphit'es xylophagu FELI 

Figure 6. 

flaplographiles xylophagus FELIX, i874. (Zeitschr. d. d. geol. Gesellsch., p. 276, pl. IX, 
fig. 7. ) 

CARACTÈRES DE L'ESPÈCE . - Filament mycélien large de 4-6 p., mem­
branes tran versales assez rapprochées. 

Conidies réunies en chaîne , unicellulaire , oval , non étirée aux e tré­
mités, longues de 9-12 p. et larges de 6 p.. 

50µ 
FIG. 6. - Havlographites xylophagu 1· LI.' n un almo.cylon. 

(Préparation n ° 117). r mm ch a rbeek. 

DÉTERMI ATION. - D ux up r ale faite dan un Palm xylon 
silicifié, indéterminabl à u du mauvai état de con er ati n de llul , 
sont littéralement f r i d conidie unie llulaire , o al u plu uvent ph' -
riques. Parfoi on b rv de chaînes, qui ont rarem nt plu d pt c llules d 
longueur · 11 ont fort ment étranglée entre chaqu por 

Le m 'lium e t, en général, trè abîmé; en quelque ndroit privil 'gi '~ 
n b rve qu'il e t con titué de filam nt fin , ramifi' , f rt m nt nm "lé , 

et divi é en compartiments assez courts par des parois transver al . 
La forme plu arrondie de conidies c n titue la eul diff 'rence av c 1 

type décrit par Feli:x, ce qui est peut-être dû à la dislocation des chaîn s. On 
observe, d'ailleurs, un grand nombre de conidies ovales·, comme ·dan ,1 typ . 
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Felix (1) compare ce genre aux Haplographium et Dematium actuels; il crée 
le genre Haplographites d'après le nom du groupe Haplographieae, auquel ils 
appartiennent. Plu ieurs e pèce d'Haplographium vivent en saprophyte sur les 
bois pourris. 

Cet auteur trouve aussi des re emblances avec les chaînes de conidie 
d'Alysidium, mai. le mycélium et les hyphe de ce derniers ont totalement 
différent . 

L typ d'Haplographites xylophagus provient du Tertiaire de Tarnow, en 
Galicie. 

Lrnu DE RÉcoL TE. 
BRUXELLIEN ~ 

Schaerbe k. 

PTERIDOPHYTA 

FILICALES 

Genre : STRAELENIPTERIS nov. gen. 

Straelenipteris eocenica nov. sp. 

Planche I. 

CARACTÈRES DE L'ESPÈCE . Rhizome rampant, ramifié, large d'envirou 
13 millimètre , présentant de petites cicatrices radiculaires, arrondies, trè 
rapprochée , à la face inférieure, et de grandes cicatrices de frondes, arrondies ou 
lég'rement cordée._ , large de 12 millimètres et espacées d'environ 20 millimètres, 
à la face upérieure. 

léno tèle typique, perforée au niveau des fronde . 
rf i n d 'but de fronde con ervé, montrant la di position de éléments 

li u ·n u lr r up n1ent di tinct . 

ET n · A AT Ml E. - an 1 rhizome, le boi forme un anneau complet, 
interr mpu l p ur 1 'p rt foliaires. Il est constitué de grande 
cellul polygonal , par i 1 qu 11 il rait téméraire de vouloir reconnaître 
le groupe de pr t x l' m . , l ut au plus, des îlots de cellules plu 
petite qui y corr pondent p ut-êtr . Lib r tend d rme bordent intérieurement 

t xt 'ri ur m nt le xylème (pl. I, fig. 4 et 5). 
Le ti u fondamental qui trouve à l'intéri ur d la t' le ne diffère pas de 

celui qui lui t . térieur. Il t f rmé de cellule arrondie . Les épai sissements 
calarifo_rm d trach 'id n voient que ur le coup longitudinales. 

Enfin, la figure 8 d la plan .he 1 e t d tinée ~ montrer un départ de racine. 
C tte ection pa e par un de nombreu e cicatrices punctiformes de la face 
inf 'rieure du rhizome. 

(
1

) FELIX, J., loc. cit ., p. 275. 
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L interprétation des cicatrice foliaire est rendue déli ate par la nature gros·· 
ière de la roche et par la pré ence de cassure . Leur ori~ntati n st donné par la 

direction de la ra111ification. Grâce à celle-ci, il e t facile de décider qu 1 e l 
1 avant du rhizome. 

La ymétrie du systèn1e conducteur e. t bilatérale. Une crêt n1édian l 'g' re-
1nent ha tée correspond peut-être ·à du sclérenchyme. A gauch t à dr it du 
plan de ·ymétrie et du côté postérieur, on note un group m nt d yl'm a t 
la forme d'un C dont les ouvertur font face. C cara tère ' b r partout. 
Pour le groupement antéri urs, il e t plu difficile de prononcer; n b er e 
généralement une trace verti a]e droite ou courbé er le plan de ym 'trie dans 
la région antérieure . Ile t impo ibl d - lünilcr group m nt du "té intern . 
Ce qu'on peut dire en toute é urit ', ' t que 1 y t' m onduct ur t f orm' 
de quatre groupements di tinct ' d u r p t 'ri ur. n u rtur fai nt 
face et deux antérieurs, niai délimit' . 

DÉTER_nNATION. - L'exen1plaire figur' plan h 1, 1 l la, a ;l' 
la littérature (1) con1me branche portant d i atri 1 fruit 
sont celle de fronde de fougèr . L étud n1i p1qu du rhiz fir ' Ja 
nature filicinéenne du pécimen. 

J'avai cru pouvoir appliquer 1 nom p 'cifique stig1narioides qu L H n (2
) 

a ait donné à des rameaux portant de cicatrice orbiculaire et dont il avait fait 
un Pinus, ju qu'au moment où j 'ai retrouvé dan a ollection même, a quise par 
le Musée, un pécimen tout différent qui répond peut-êtr en re mieux à la 
diagno e du Pinus stigmarioides (voir annex , p. 52). For e m'a donc été de 
créer une nou ell . espèce. 

Schimper (3) a créé un genre Rhizomopteris pour de rhizomes · de fougère , 
du Houiller . Ce tige , souvent ramifiée , ont, ou nue , montrant n tt m nt 1 
cicatrice de pétiole tombés, ou garnies des re te pétiolair nl rl 
de poil plu ou moin dév loppés et plu u m in . n i li nt. · 
foi de petite épine . M. eward (4

) et ath r t (5
) n L cl' rit. 

du Mésozoïque. 
L'âge trè différent du rhiz m 'tu li' i i u de chimper et 

surtout la connai. ~ ance de a tru Lur at t iqu iti n aract 'ri tiq e 
de quatre groupement d i à 1 ba du rachi de frond m' blig nt à cr e-r 
un nouveau genr" qu j m f ai· un d ir en mêm t mp qu'un plai ir d dédi r 
à M. le Profr Van tra l n, dir teur du Mu ée. Il 'app 11 r Straelenipteris. 

Co !PARAI AVE LE FOUGÈRE ACTUELLES. - En l'abs n de la tructur 
fine de la ba.. du rachi , il e t imp ibl~ de se pr n ne r ur le rapports que 

(
1

) MOURLON, M., i889, p. 92. 
(

2
) L~ HON, H., i862', p. iO. 

(
3

) SCHIMPER, W. PH., i869, t . I, p. 699. 
(
4

) SEWARD, A. C., i9ii, p. 67i. 
(

5
) NATHORST, A. G., i878, i878', i906. 



DES E VIRONS DE BRUXELLES 17 

peut avoir Straelenipteris eocenica avec les autres fougères. La structure anato­
mique du rhizome n'est pa particulière à un groupe systématique. M. Seward 
e t M110 Dale (1) ont figuré une coupe faite dans un rhizome de Dipteris conju­
gata Reinw. Rien d'essenti~l ne la différencie de la coupe de Straelenipteris que 
j e figure, qu'il 'agi e de la tèle tubulaire ou des tis u s qui la constituent, les fins 
détails n e 'ob crvant pa chez le fossile . Mais les mêmes auteurs font ressortir que 
de genre · trè éloigné. peuvent montrer les mêmes caractères et que, le plus sou­
v nt, ce ont d dété!-il anatomique , que nou ne pouvons retrouver ici, qui les 
épatent. Citons, par exemple : «The stele of Dipteris, a represented by the four 

living p ecie , agree with that of Loxsoma in it tubular form and in the manner 
of origin of the leaf-trac The agre m nt between Loxsoma and Dipteris, as 
regard th origin of the Jeaf-trac , d not extend to the minute anatomy; in 
the former a nu , the piral pr t ylem el ments of the meristele are not 
conn L d ' ilh th alari f rm pr to ylem of the rhizome stele, whereas in 
Dipteri th ir 1 t.r h i f the tele and meristele are in continuity. 

» mblan exi t · between Dipteris and sucb ferns as Pte ris 
in i a Il yp l pi tenuijolia, Davallia strigosa, D. Speluncae, and Dennstoedtia 
davalli ide . Th more complex type , uch as Matonia pectinata, Thyrsopteris 
elegans and Dennstoedtia rubiginosa, differ from Dipteris in the occurence of 
two in tead of one tubular tele (M atonia), or in having one or more vascular 
trand internai to the ingle oleno tele (Thyrsopteris and Dennstoedtia rubigi­

nosa). Th arion pecies of oleno telic ferns differ from one another more or 
1 widel a r gard anatomical detail . » 

C tte citation montre clairement qu'avec le eul rhizome on ne peut faire 
aucun rapprochement a ec d'autre fougère . 

La nnai ance ùu y tème conducteur à la base du rachis, quoique impar­
fait , . l 1 · imp rtante, et M. le Profr Bommer, qui a vu nos spécimens, pense 

1 accoloma actuel n'e t pas impossible. On constate 
h z 

un pli in 
il y a du .. n h ~ m 

LIE , DE RÉCOLTE. 

BRUXELLIEN : 

Melsbroeck; 
Schaerbeek. 

Le G mno p rme 
t d boi ili if i' plu 

fair ntr r -ux- i dan 

Li n du boi ver l'extérieur dans la région ventrale, 
n la li n n p tit îlot dans la région dorsale. De plus, 

d vait être le cas ici. 

GYMNOSPERMAE 

ont r pré enté par l'empreinte d'un strobile de Pinus 
ou moin bien con ervé . Comme il est impo ible de 
la cla ification naturelle, un même type de tructure 

(1) SEWARD, A. C. et DALE, E., i90i, p. 50i, pl. l. 
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pou ant être rapporté au i bi n aux Taxodiacée qu'au Cupre iné , par 
xemple j'en parlerai tout d uite. 

On . ait qu'il y a deux façon d'envi ager la d 'nomination de b i . On peut 
con id 'r r de genres à sen restreint, réuni ant de boi bien con erv ' ~ , à cara -
tère pré i , comme le font M. W. Gothan et on école. On peut au i adm ttre 
d genre à en plu étendu con1portant un plu grand nombr de boi , d nt n 
e_ ige une 01nn1c moindre de caractères . De échantillon moin bi n on r ' 
de iennent déterminable , cl ce fait. J'ai dit pr' 'd mmen t (1) p urqu i j m 
ralliai à la preni.ière façon d voir. Toute le f i qu un boi t d on r ati n 

FIG. 7. - Bois du groupe des Pi tyo:i:ylon. 
(Préparation appa l'tenant à M. le Profr Bomm r ). Prov na n 

défectueu e, il faut . ré._ igner à ignaler 1 ar 1 

sinoxylon Goepp . ; Pityoxylon Krau · ng r: 
Dadoxylon Endl., .. an vouloir pr' i 

On a ignalé, depuL lono·t mp 1 Brux Ili 1 ; 

mai ce détermination r' ultai nt un amen trè up rfici 1. M. h. B m-
mer (2

) e t le premi r que j a h , qui ait déterminé un b i recu illi à Ottigni . 
du nom de Pit o lon, d'apr la coupe tran er al , d 't rmination qui, nou 
dit l'auteur t n parfait accord avec la d 'couv rt l l' n1preint d'un tiobil 
de Pinus dan 1 même terrain à aint-Gille -1 z-Bru ell . 

M. 1 Profr Bommer a rendu le boi n qu stion à feu M. Proo t et n po de 
plu qu la coup tran er~ ale qu'il m'a offerte pour la photographi t la publi a-

(1) STOCKMANS, F. et WILLIÈRE, Y., i934, p. 4. 

(
2

) BOMl\IBR, CH., i902, p. 7. 



DES ENVIRONS DE BRUXELLES f 9 

tion (fig . 7). Les coupes longitudinales nécessaires à une détermination pl us 
précise nous manquent. 

Tous les autres échantillons dont j'ai étudié la structure sont des CuPRES­
s1NOXYLON Goepp. Un certain nombre peuvent être décrits avec précision, tels un 
'J'axodioxylon sequoianum, un -Podocarpoxylon bruxellerise . D'autres ne ont pas 
autrem nt déterminables. C'e t le cas de plusieurs bois récoltés à Schaerbeek, 
d'un 1 oi de Winxele donné au Musée par M. Jult, d'un bois d'Holsbeek, égale­
m en t donné au Musée par M. Delevoy, inspecteur principal aux Eaux et Forêts . 
Ce semble ê tre au i le cas de l 'échantillon provenant de Bruxelles et dét r­
min' Cormocupressinoxylon Protolarix Fel. par Hofmann (1), car cet auteur ne 
nou parle pa de pon lu ation de par 1 radial de rau ons médul1air ' ~ l 

importante p ur l 'id ntifi ation d b i d mno perme . 

nr : TAX DIOXYLON GOTHAN 

Taxodioxylon equoianu1n (P MERCKLIN) GoTHAN 

Figures 8, 9 et 10. 

upressinoxylon sequoianum MERCKLIN, 1855. (Palaeodendrologikon rossicum, p. 65, 
pl. XVII. ) 

Taxodioxylon sequoianu1n GoTHAN, 1906. (Abhandl. Kônigl. Preuss. geolog. Landesanst. 
u. Bergakad., N. F., 46, p. 165. ) 

CARACTJ'::RE DE L'E PÈCE. - Coupe t ra n s vers a 1 e 
Couche annuelle hi n marquée , inégale . 
Ra on médullaire uni érié , éparé par un nombre variable de trachéides 

L ntant d n mbr u cellule à contenu noir ( P ré ine) . 

FIG. _ - Ta.'Codioxyion sequoianum GOTHAN. Coupe radiale. 

(Pr paration no 156). Provenance: Etterbeel~. 

(
1

) HOFMAN , H., 18 4, p. 22. 



20 F. STOCKMANS. - VÉGÉTAU ' ÉOCÈNES 

Parench me ligneux, réparti ans ordre apparent, tant dans le bois de prin­
temp que dans Je bois d'été. 

Pa de canaux résineux. 

Coupe tan g en ti e 11 es . 

Ra on médullaires unisériés, non1breux, de hauteur variable : 3 à 16 cellule , 
mai atteignant 30, formant une ellip e allongée non étra11 glée au niv au d 
paroi tran ersales . De nombreu e cellules à contenu noir. 

Parois tangentielle et radiale des trachéides, ponctuées . 
Men1brane horizonlale de, cellule du parench me lio·neu , li. e , souvent 

mal pré ervée . 
Pa de canaux ré ineux tran 

Coupe radia 1 es . 

A pect général des Cupressinoxylon t p1qu 

FIG. 9 FIG. 10 

F IG. 9. - Taxodioxylon sequoianum GOTHA ·. Coupe transversale. 

(Préparation n° 155). Provenance: Etterbeelc 

FIG. 10. - Taxodioxylon sequoianum GOTHAN. Coupe tangentielle. 
(Préparation n° 157). Provenance: Etterbeek. 
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Trach 'ide à ponctuations aréolées disposées sur un ou deux rangs et oppo ées 
dans ce dernier ca . 

llules du par n chyme ligneux peu abondantes, à paroi horizontales li e . 
y n m 'dullaire ouvent très développé , constitués de cellules allongée 

tran v r alement t pré ntant souvent un contenu noir (? ré ine). 
ar i tano-entielle et horizontales des cellules des rayons m édullaires li se , 

a z m 1 préservées. 
Par i radiales de ellul de rayon m 'dullaire , à ponctuation di po é 

ur un u ux rang , au n mbre de 3 à 7 dan le hamp d'int r ection. Pore d 
ponctu tions lliptique t l rizontal dan 1 b i de printemp , assez grand. 

DÉTERMI ATI 1
• - L'ab ne d an u~ re 1neux t de pon tuation 

abi 'toïd , la r 'partiLi 
'.tudi' dan l p 

'n 'rali ' par n h me ligneux font entrer le boi 
upre in xylon . 

ar i r di 1 d cellule des rayon médull ire . 
u r n n1bre 'le é dan le champ d inter ec ion, en font un 

n t mp que l'ab ence de ponctuation junipéroïde . 
equ ianum e t à retenir par suite de l'ab ence de tout 'pai -

i nt rnem ntation quelconque de parois horizontale des cellule du 
par n h. m ligneux. On ait, en effet, que dan cette e pèce le parois en que tion 
ont li ou pourvue'"' d'épais i ement différents de ceux du Taxodioxy lon 

taxodii Goth. (2
) . 

LIE DE RÉC LTE. 

BRUXELLIEN : 

Etterbeek, avenue d'Auderghem. 

Genre : PODOCARPOXYLON GOTH. em. STOPER 

odo arpoxylon bruxellense nov. p. 

11, 12, 13 et 14. 

n L • P~ · tran er a l e . 
a nuell i n m rqu i ' al ; de couche atteignant ' peine 

l parf i 1 quart du dé elopp m nt précédent u uivante . 
'' t' p u b ndant, parfoi r 'duit à d ux a i e de ellules, alor que 

l print rnp n mpte un ixantaine. 
n m 'dullaire nombreux épar' par deux, tr i u quatre a i e d 

apparent, tant 

dan 

( 1 ) OTHAN, W., i 05, p. i03. 
(

2
) IDEM, i906, p. 167. 
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Coupes tangentielles. 

Rayon médullaire uni ériés, parfoi bi érié en leur n1ilieu, haut de deu ' 
à dix- ept cellules, généralement de ept. 

Parenchyme ligneux peu abondant, con titué de cellule di po ée en fil 
verticale uni ériées, à parois horizontale lis es et perpendi ulaire au grand x 

Coupe radia 1 es. 

Parcnch rme ligneux peu abondant, con titué de cellul à paroi lran l'-

ale li ses, perpendiculaire. au oTand axe ou l 'o-èr ment bon1b 'e , di po ' n 
files verticales un isériées. 

Membranes de cellule de rayon. m 'd 1llair , li. e auf 1- radial , qui 

~·-
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•J 
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; '. ; ~ ; ' -

~- 0 
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FIG. 11 Fr . 12 

FIG. 11. - Podocarpoxylon bruxellense nov. sp. Coupe radiale. 
(Préparation n ° 12 ) . Provenance : Melsbroeck. 

FIG. 1°. - Podocarpoxylon bruxetiense nov. sp. Coupe radiale. 
(Préparation n° 12 ). Provenance : Mel broecl<. 

présentent un enl grand pore oblique, pr qu r 1 1 an l 
section. 

-
! 

' : ~ ,, 

1 

'inl r -

Trachéide à ponctuations aréol' u1 1 n 
rées. Il emble que le ponctuation pui 

ri , nettement épa­
" tre contiguës, mai je 

n'ai observé le fait que dan un r ommagée. 

pour 1 DÉTERMINATIO ' . - L 1 m rai on que celle en 
précédent ont à in qt 1- r pour la er l ' échanFllon qui o cup dan 

b 1 

1 
groupe de Cuprc inoxylon. 

Le paroi radiale de cellule de ra on m 'dullair pr' entent d 
luation podo arpoïde , c'e t-à-dire qu leur pore e t étroit, lliptiqu 
dan le hoi de printemp ; on peut trouver au i de p r lara m nt 
(<C eiporig ») . Il n'y a qu'une ponctuation dan le champ d'int r tion. 
caractéri ·ent les Podocarpoxylon Goth.; la tendance que pr' ent nt ceu 

p Il -

rti al 
V 1 
fait 
. ' - 1 
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pré enter de. pon tuations largement ovale rend difficile une di tinction d'avec 
le Phyllocladoxy lon Golh ., cara téri é par ce tte .d rnière ponctuation rédui te 
~l l'unité dan le champ d'in ler eclion . Mme Stope (1) a, pour ce motif, réuni les 
deux gcnr ou le nom de Podocarpoxylon . Torrey (2

) l'a uivie dans cette voie. 
M. eward (3), par contre, a créé pour eux le nouveau genre Mesernbrioxy lon . 

l'J . 13 rw. 14 

FI G. 13. - Po<loco rpo. ·ylon /.Jru ·ellen e nov. p. Coupe transversale. 
(1 r parati Il li " taO). Prov nan ce : iel broe k. 

FIG. 14. - Podocarpoxylon /.Jru ·ellense n v. p. Coupe tangentielle. 
(Pr paration n ° 129) . Prov 11 a nc : Melsbroeck. 

J m ui ralli' à la façon de voir de Mm0 Lope t j'ai fait. tomber le genre 
Phyllo ladoxylon n ynon mie a ec le Podocarpoxylon, ar la limite entre le 
d u nre m paraît diffi ile à apprécier, même pour de exemplaire bien 
on r ' , 1 ara tère 'tant pur ment quantitatif. 

(1) TOPE , M., i9i5, p. 210. 
(2) TORREY, R. E., i9· 3, p. 6 
(

3
) EWARD, A. C., 1919, p. 203. 
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On c nnaît un grand nombre d'e pè e d Podocarpoxylon condair , plus 
rarement tertiaires, d 'crit par Mme tope , MM. Edward , Gothan, l n wlton, 
Prill et Krau el, Sahni, Sinnott et Bartlett, Torrey. Aucun n corr pon c mpl' ­
tement à 1 e pèce ici mentionnée; c' t. pourquoi j e lui ai donn' un n m nou au. 

LIEU DE RÉCOLTE. 
BRUXELLIEN : 

Melsbroeck (récolté par Mourlon et étiqueté par lui bois de Dicotylédonée, 
d'après les indications de Purves ! Cette détermination est donc à rectifi r 
dans la publication de Mourlon) (1) . 

CONIFERAE 

PINACEAE 

Genre : PINU LINNÉ 

Pin us Bommeri n v. p. 

Plan che III , figures 1 et 1a. 

CARACTÈRES DE L1ESPÈCE. - Strobile d 13cm5 d 1 ngueur t d 7om2 
largeur, allongé ovale; 'caillle bien développ 'e à apoph rhom oïdal d nt 
l'axe horizontal peut atteindre 26 millim' tr t l a rti al 10 millim' tr 
L'umbo, un peu an-de ou de la ligne m 'diane, att int . Il port 
en on milieu, une petite expansion ari tée rej tée v r le haut. 

DÉTER n ATIO . - Ce pin ne nou e t connu qu par l ' mpr int d_an 
g rè' bruxellien d'un unique strobile lég' r ment aplati. tte mpreint e t fi 
ju qu'aux moindre détail , et le petit mucron ari t' qui t rmin 1 ' ill l 
nettement marqué ou forme d'un p tit illon. Elle a 'té r' lt' rf' n -
t.aine et pré entée, en 1888, à la ociété belge de 'ol n 
Broeck (2) . 

Parmi le trobile d'espèces actu 11 , c' 
qui lui ressemble le plus, par la form 'n t 1 u r n 

argent (3) en a figuré plu i ur , nt r h n "tr 
reprodui. schématiquement i i (fi . 15) . L n a même taille, et l' n p t 
presque superpo er le d in ·il fut n effet, tenir compte d'une tr' l'g'r 
déformation du fo il . L p phy e d écailles de l'autre p 'cim n t int'r -
an te; elle e t cep en an t m in large que dans le f o.. il . L 'caill 

figuré par Bei n r t FiLchen (4
) ont déjà plu re emblante . La re 

(
1

) MOURLON, M., i889, p. 85. 
(

2
) VAN DEN BROECK, F., i889, p. 497. 

(
3

) SARGENT, CH., Spr., i897, pl. DLXV. 
{'') BEISSNER, L. et FITSCHEN, J., i930, p. 367, fig. i07. 
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FIG. 15. - A. Pinu ponderosa DOUGL. (X 4/5). 
B. idem. L trait interrompu corr ·pond au contour de Pinus Bornrneri. 

On voit qu'il y a pre que superposition. (x4/5) . 
. Pinu palu tris MILL ( x 4/5). 

N. B. - Pinu pondero a et palustris ont schématisés d'après SARGENT 

(The Silva of North America) . 
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de apophy e e t plus g rande encore avec celle que figure Sargent (1) pour le 
Pinus palustris Mill. : mais ici, la forme générale du strobile ne concorde pas et 
toute le languettes terminales sont dirigées vers l'arrière, ce qui n'est peut-être 
dû qu'à l'expo ition. Chose plus importante, l'écu son est frangé chez Pinus 
palustris . 

Le Pinus ponde rosa Dougl. est un Pin à trois feuilles tr' s r épandu dan la 
partie occidentale des États-Unis, en Californie et dans l'Orégon. 

LtEU DE RÉCOLTE . 
BRUXELLIEN : 

Saint-Gilles-lez-Bruxelles, entre la barrièr et le parc de cette commune. 

ANGIOSPERl\'I E 

MONOCOTYLEDONEAE 

POTAMOGETONACEAE 

Genre : POSIDONIA KôNIG 

Posidonia parisiensis (DE 1'IARE T) 

Planche II, figures 1-5. 

A.mphitoites parisiensis DESMAREST, 1823. (Mém. Soc. Rist. nat. Paris, p. 612, pl. XXVIII, 
fig. 10. ) 

Posidonia parisiensis FRITEL, 1910. (Mém. Soc. géol. France. - Paléontol., XVI, M_ém. 40. 
p. 27.) 

CARACTÈRE DE L'E, PÈCE. - Rhizome arti ulé , ramifié p uvant tl in r 
un grand développement (2

) , p ortant de cicatrice foliair L , .. 1-

culaires, rarement de feuilles et de racine . 
Article de ection elliptique, plus long a i 1 n u 111 q 

larges, de dimension de l'ordre du centim' Lr . 
Cicatrice foliaire oppo ée , alt rnant ut ar li 1 à 1 autr , p rtant d tri s 

verticales parallèle '"' , corre pondant à la I r ati n. 
Cicatrices radiculaires épar pun Lif rm , ou nt locali ' ur une face. 
Cicatrices raméale gén 'ral m nt itué dan un entre-nœud. 
Feuille rubanée laro· 8-10 millimètre , trè obtu , pr que tronqu 'es , 

émarginée au omm t, rar m nt con ervée et, dan ce a , 1 plu ouvent 
réduites à de la fila e omme dan le e pèc actu 11 de Posidonia. 

Racine étr ite ayant 3 millimètre de largeur et longu d plu de 
55 millimètres. 

(1) SARGENT, CH., Spr., 1897, pl. DXC. 
(

2
) WATELET, AD., 1866, pl. 20-22. 
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DÉTER 'IINATION. - Crépin (1) avait annoncé la récolte, dans le Laekenien, 
de cette plante fos. ile, qu'il déterminait Caulinites parisiensis Br. et qui parut 
dans les li tes ullérieures de détermination sou ce nom. Depuis, on en a trouvé 
qui n'offraient aucun intérêt spécial, en divers points, aux environs de Bruxelles. 
Tout récemment, M. G. Van Dor selaer, profes eur à Vilvorde, a découvert le bel 
échantillon que j e figure planche II, 4, et dont il a fait don au Musée . Les racines, 
en plac , ont lai é des empreinte rubanées larges de 3 millimètres environ et 
toutes localisée d'un seul côté . 

Fritel (2) a parlé à plu ieur. repri e de cette e p' ce et en a établi la syno­
nymi . Il oudrait voir réunir ou. un m~me n m toute une série d'exemplaires, 
d'âge tr' diff'rent, dont Po idonia perforata ap . et Mar . , des marnes de 
Gelind n. J 'ai dit aill ur (3) qu j' n p n ai . Tou ces rhizome e re emblent 

la onnai an e r 'cente de l'épiderme des feuilles du 
ri in -nL nément peut-être, cette dernière assimila­
]iffi il m nt déclarer, an autre pre u e, que le Posidonia 
nL 1 même caractère anatomiques. 

nlr r l feuill décrite par Bureau (4
) dans la diagno e; j 'ai 

b feuille dans le grè de Gobertange, où elles ont associées aux 
rhiz m . Fritel ne prend pa ce feuille en con idération dans ses listes de syno­
nymie. 

Il faut faire attention de ne pa confondre avec le Cymodoceites no dos us 
Brongn . de rhizom abîmé , où le article e confondent et parai sent plus 
long ~ . Chez C . nodosus, le cicatrice raméale sont a sez exactement au niveau 
de nœud et non dan les entre-nœud , comme cela a lieu chP.z Posidonia 
parisiensis. 

L1 DE RÉCOLTE . 

k • 
l 

h ai 
Loup igne . 

LÉDIEN: 

Melsbroeck; 
Forest; 
Meldert. 

? BR XELLIEN OU ? LEDIEN : 

Dieghem; 
aint-Gilles-lez-Bruxelles (parc, barrière, prison); 

N eder-Ockerzeel; 
\N oluwé-Saint-Lambert. 

(
1

) CRÉPIN, F., 1873, p. 170. 
( 2 ) FRITEL, PH., 1909, p. 380. 

- 1910, pp. 27, 28. 
(

3
) STOCKMANS, F., 1932. 

( 4 ) BUREAU, ED., 1886, p. 191. 
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PALMAE 

Genre: NIPADITES BowERBANK 

Nipadites Burtini BRoNG 

Planche III, figures 1 et 2. 

Cocos Burtini BRo GNIART, 1828. Prodrome d'une histoire des végétaux fossiles, p . 121. 

Nipadites Burtini BRONGNIART, 1849. Dictionnaire d'Histoire naturelle, t. XIII, p. 49. 

CARACTÈRES DE L'ESPÈCE . - Fruit unilo ulair de taill t de form e diff ' -
rente , rappelant ceux de Nipa f ru tic ans Th unb rg nnu prin ipal -
ment par le moule interne globul ux ou plu m in an()'ul u , . P 'ri arp , plu 
rarement con ervé, pré entant de côt p u aillant l n tilu' un ti 
fondan1ental à paroi mince , que traver ent d f i fi l fibr 1-

laire , particulièrement nombreux à la p 'riph 'ri r d l' lr il' 
généralement une dépre,.sion du péricarpe. 

ÉT ·nE A ATo nQ E. - MJ\1. Seward et Arber (1) ont rappel', en 1903 qu1 
avait été dit a ant eux de ce curieux fruit . Je jug inutil d r nir. Je rappel­
lerai eulement que Stenzel (2) a mentionné la tructure fibr u e du p 'ricarpe 
d'un Nipadites qu'il figure, pro enant de Woluwé et que, d ux an plu tard, 
Lyell (3) a attiré l 'attention ur le même fait qui ol r tr' bien à l' il nu ur 
des spécimen de Schaerbeek. 

Le deux premier auteur ont figuré une n de p 'cimen tr' ·di 
récoltés aux environ de Bruxelle qu'il pen ent pou oir réunir ou le m m 
nom spécifique Burtini; ceci à la suite de comparai on avec 1 fruit i 

fruticans, qui e pré entent sous de forme et de taille diff 'r l 
même inflore cence, où il ubissent de pre ion in' aal 
d'entre eux avortent. 

Plu récemment, Fritel (4
) fai ait nlr r da 

Castellinia Ma . et Fracastoria Ma . i la n n i r p 
confirmée, nou nou trouverion d anl un fail bi n int 'r ant, ar n 
que le Fracastoria ont muni 1-ur p 'd ncul , qui peut att indr , 
certaine espèce , 20 centim' tr d long t 11 centimètres de large, t qu , dan 
certains ca , il ~ ont in r bliquement ur ce pédoncul . Ce r it 1 ul 
Nipadites pourvu d p 'don ule que nous connais ion et l'in rti n o liquc 
laisse suppo er qu il fai aient partie d'un syncarpe, dont le autre élément 

(1) SEWARD A. C. et ARBER, E. A. N., 1903. 
(2) STENZEL, K. G., 1850, p. 506, pl. 53. 
(

3
) LYELL, CH., 1852, p. 345. 

(
4

) FRITEL, P. H., 1921, p. 317. 
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auraient été dispersés. Fritel rappelle en outre les récoltes faites jusqu'à cette 
date, dont celle d'un Nipadites Sickenbergeri par Bonnet (1). 

En 1923, M. Krausel (2) a décrit un nouveau Nipadites recueilli à Bornéo. 
MM. Bonnet et Kdiu el ne font malheureusement pas bien ressortir les différences 
que présentent leurs nouvelles espèces d'avec le Nipadites Burtini. 

Enfin , en 1933, Mmes Reid e t Chandler (3) adoptent le nom Nipa du genre 
actuel pour le.., fruit r écolté à Sheppey, après comparai on des caractères mor­
phologique ~ et anatomiques. Ces auteurs donnent aussi une historique très 
complète, où il citent de fruits américain rapportés, à tort d'après eux, au 
Nipadites Burtini. 

. 
' . 
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I 
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FIG. 16. - ipadite Burlini R ~G . u lqu s faisceaux mixtes montrant la disposition 
d s fi.br s t la répartition d s grand vais aux du bois. (Préparations nos 193 et 137). 

Les traits interrompus co1T spondent ù des contours peu nets . 

J n'aurai ri n à ajouter à ce tra aux d ' n embl , i j e n'avais pu observer 
qu lqu d 'tail de · truc.ture upplém entaires sur des péricarpes silicifiés des 

n iron d Bru Iles. 
De c up ont 'té fait dan un premier spécimen figuré planche HI, 2, 

pr du point d attache (a) et à mi-hauteur (b) d'une côte; d'autres ont été faites 

( 1 ) BONNET, E., 1904, p. 499. 
( 2 ) KRAUSEL, R., 1923, P: 77. 
( 3 ) REID, E. M. et CHANDLER, M. E. J., 1933, p. 118. 
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pr' d 1 ap ex (a) d'un econd . pécin1 n (p l. III~ fio· . 3) . La parti d istal d ce 
I rni r t ule on erv e qui ...; v i t au r nfon m nt pr he d I apex a 
l'apex lui-111ên1 atténué norn1alen1ent t non tronqu ' .. 

up prè d u po i nt d'atta h . 

_ la p 'ri ph ~rie il .. c a d n mbr ux f ai eau..x "erré le un p ' d a ts , 
oupé.:: tran~Ye1· nlcn1ent. e ....,ont poUJ' autant qu on pui ~ e appr' i r la tru -

ture tou~ fai~ eatLx fi r ux ir ulair di po ' ~ an ordre appar nt ur un 
prof 1 eur d tr j~ à quatr rana pui" d fai eau · n1ixt c e"t-à-dir ' la f : 
onduct urs et de Louti n r 'parti à plu ou n1oin 'aal di tance du bord .-Lé­

ri ur et séparé~ par tr is u qua1r fai au~- uniqu ment fibr ux. L a-rand ax , 
de.:: ai.:: eaux mill -. ~ t p .rp 1 li ulair à la 'riph 'ri · la parti fibr u t 
beaucoup plu ~ in1portanl qu la parti ndu Lri i p t mp rt i· j qu à 
six !!rand" yai ~~ aux; lie lui st exl 'ri 'Ur -- l l ' rd ù J .... 

_ lïnt 'rieur l'anneau d ai c aux n1~ - t t d au~ - fit r u · tl' rit 
l . .., faLc aux ~ nt b~au up plu ~ es.pa é~; il ~ nt 1 ', . dan· l u 1 
transversalern nt lonaitudinal 1nent u bliqu m nt. L ur par ur n 
- di al. n n . p --ut ~ uppos r un déf rmation ar d ~ fai~ aLLX voi....in d 'rai nt 
an~ c a::, .:::e pr's nt r d la n1 ' m façon . Du par n h.'me la un ux n titu' 
e cellule~ a parois mine s ~ert ti ~u fondam ntal. 

oupe a mi - haut ur d'un c ô t . 

L coi pe a mi-hauteu.r d'une ôt n· Ur 1·i n le parti uli r. La tructur ~ 
~uérale est la meme. On ' d&ouYre cependant hi::i ur: fai~ceaux · dont la 
~truclnre e t relatin~ment bien con~e1· ée · au une di po:ilion d 't rinin' l · 

.rand Tai ~,: aux Ji!!'Ileu.x n l a ,.janaJer on peut oh: rYer 1 vai ~ a 
. aÏ"'=:eat - dispo~é~ uivant le arand -e ou a1"0u e.: d vai" u ,1 

et craube du grand . -e (fia_ 1 ) . 

, o u p e p r è ..., de 1 ~a p ex. 

la ériphérie le ti~ u e t fonn" :i. p li 1 ~ , lJ ul r 1 an o-ulaù 
en file radiales_ ette dL ili n ~1 "' u nt t l llul 
en mo àique ce qui t la 1-ègl dan.. l ù ]a 
cellule l plu o-ran 

Le fai..ceat - :: ni eaucoup 
nt a:u~~- hr lil"', u'il aoi~ e d · mi~- t 

ment fibre -~ u oh. .. erre quelque fai~ceau ,. coup" 
ment t - liane onl piral ~ . utou · 

alJonaée perpendiculairem nt à 1 u1 
T ce ui ne ~ . oit pa"" dan l coupe f ail ~ alJ 
mêm . . œUu11 . ,, nl allou " parallelemeot au conf ot_u 

di po ' 
nl al 

t iU 

up - iL 
u_- pu1 -

l 
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ANATOMIE D FRUIT DE cc NIPA FR TICAN » THUNBERG . - L'aspect extérieur 
t ]a lru Lure macro. pique sont bien connus. Houton la Billardière (1) décrivait 

déj à 1 frui t d ipa fruticans comme nit en 1819 : cc Les jeunes fruits, très 
rappr ch' 1 un. d autres, se compriment en gros i ant et deviennent irrégu­
li rs, pr' nlant troi ou cinq angle . Il sont illonné dan leur longueur et 
amin i inféri "urem nt. uclque -un avortent par l'effet de leur compres ion 
mu tu 11 -. Il on l s nrmon té d'un tigmate e il divisé en troi parties pointue ; 
q u lqu f i , n n 'y remm que au une divi ion, le tigmates étant complètement 
oud' en mbl , et le plu ou en l, il n lai nt ap rcevoir qu'un ou deux 
ill n latéra u . . fruit d ienn nl, p r la maturité, un drupe d 'une couleur 

marron , d n lim \ tr . de lon u ur, marqu' d troi à cinq angles principaux, 
r nf rmant un an1ancl ' ïd ill nn ~' d 'un ôté et de la long ueur de 2 centi-
m \ t.r l l n i 111 p ri l 1 l r · n à a partie inférieure. » 

1 lr 11 , . ra 1 ~ h au .· l . : in , rapportant à ce palmi r dans le travail bien 
~ n 1111 1 ' 1 l u <' (2 . 

ai · •t 1ui n u :· int'r " . plu ~ pé ialement i i, c'e t la tructure anato­
ur u ir la comparer à celle <le no fruit f o ile . 

J 'ai fait à cet effet, de coupe micro copique transversale dans le péri­
arp , aux mêm n1 eaux que dan celui de Nipadites. 

Coup pr du p o in t d' attache. 

A e ni au on trouve : un t i u extérieur dur, brun foncé, e détachant 
fa il m nt et on. Litué d ellule polygonale étroite , à grand axe perpendi-
ulair à la urf ace; 

li u f ndam ntal con titué de cellule arrondie , lai ant de petits méats 
1 l r JI ·. L r' nt nt 1 même déformation que dans le Nipadites, là où il est 

Ul 

L 
plu 

tran 
ir ulair n voit au 

dinai m nt. 

· n lil 
li !1 1 

sen 1-

u n1oins nombreux et centraux; 
n irculaire. 

aux ont implement un peu 

fai ceaux mi t t fibreux ont coupé 
p tit f ai ce aux fibreux ont nombreux et 

f ai aux mixte coupé obliqu m nt et longitu-

(1) Ho TO LA BILLARDIÈRE, i i9, p. 298. 

(
2

) BL ME, . L. , i 47. 
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Coupe à mi-hauteur du fruit. 

Ici on oh erv : un ti u téri ur dur brun, formé d'environ cinq as i es d 
cellule polygonales i odiamétrique ; 

un ti u formé de cellules carrée ou allongée p rpendiculair m nt à la 
urf ace à paroi 'pai e , dispo é a z approximativ m nt n lign 

du par nch me fondamental à grandes cellul à paroi min m "l' d 
cellule à paroi épai e di po 'e par plag 

de fai ceaux n1ixte t de fai ceaux fibr ux plu p tits nt ur' d llul 
de ti u fondamental ~ an di po iti n parti uli'r mm pr' 'd mm nt. 

A la périphérie, le fai u fib1 ux nt d b au plu nombreu 
il ont circulaire. et plu p tit qu l fai u n uzain nvir n de 
f ai ceaux fibreux 'parent d u f ai fibr u L 
d'ailleur fort dé elopp 'e; elle arri t l 
conductrice. 

Ver le centre, le fai au ont plu 
fai ceaux condu teur comportent ju qu'à r n rli • 
fibreu e e t l plu. o· 'n 'rai ment du ot' 
perpendiculaire à cell -ci. 

La partie la plu int rne du p ncarp t form' de fibr 
di po ~ ée circulairement et on tituant un r' au tra r ' par d 
arien té différemment. Cett cou h d 'ta h fa cil m nt du r 

Coupe pr' de l'apex. 

La coupe à ce ni eau e t l 'gèrement diff 'r nte. n not : un ti u t 'rieur 
formé de cellule pol -gonale allongé tran er alement; 

un tL u fondamental con titué d c llule à par i min 
de fai ceaux fibreux et des fai c aux mixt . 

Le fai ceaux "ont bordés ici de cellule par n 
qu'on ne voit pas dan Je autres coup 

Près de la périph 'rie, il y a un nn i 

geant ver le centre, on compt lu i ur u 
rapproch' et plu nombr u qu n 1 up 
fibreux, par antre, ont tr\ rar rmi u , i c n' 
augmentent en nombr . 

COMPARAI 

Mmes Reid t 
Burtini : 

E TRE « IPADITES BuRTINI » ET « NIPA FRUTI A ». -

han 1 r (1) ont ré umé comme uit la tructure du Nipadites 

« Epi arp probably thin and smooth, but the external cell ar almost 
invariably decayed. 

(1) REID, E. M. et CHANDLER, M. E. J., i933, p . i20. 
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» Sarcocarp thick, greatly thickened at the apex, formed of large longi­
tudinal fibro-va cular bundles embedded in a mass of loose parenchymatou. 
ti su , fibre pirally thickened . 

» Endo arp of fairly uniform thickness, formed of two coats : the inner 
rnp .d f ompacled longitudinal fibro-va cular bundle ; the thinner outer 

L f laro- r longitudinal fibro-vascular bundles more widel spaced, and 
inl -n en with a mattcd n1a of finer fibres of wich the general trend i 
Lran r . Th endocarp i pierced at the ba e b, a large aperture wich ser es 
t. !) dmit th nut.ri .nt fibr and to allow of th egr of th embryo in germina­
tion. » 

0 

0 
0 

0 

OO 

0 

90 
C) 

0 0 

a 
0 

0 
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Oo 0 () 

0 
0 0 
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FIG. 17. - Di tribntion de faisceaux représentés à. la même échelle 
ch z ipa frulicans THUNB. (A. ) et chez Nipad"ites Burtini BRO G '. (B). 

A 

ÇJ 

0 

0 
0 

Il m'a paru mt 'r .. ant d'examiner 1 détail de structures respective de 

ipadite Burtini t d Nipa jruticans. 
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L'endocarpe est détruit dan le fruits fo il s exam1n ; l'épicarpe n'est 
con ervé qu'en partie, à l'apex. Pour autant qu'on pui e n jug r, n l'ab en e 
de ce zone le plan de ... tructure gén 'ral e t le mêm . A mon avi , un point 
important ré ·ide dans la di position rayonnante de cellule parench mat u 
autour de fai ceaux, dans la région apicale de de-qx e pèce , alor qu n' L 

gén 'ralement pa. le cas aux autres niveaux. 
Une différence e sentielle exi te, par contre; dan la grand _ur d f ai c au 

et leur répartition; ils ont plus petit et infinim nt plu nombr u, à l p 'ri ph' ri 
du sar ocarpe de Nipadites; l ch 'ma fait à un mem 'ch Il font r rtir 
ces fait (fig. 17). 

FIG. 1 . - Mpa frutican Ta ~B. Quelques faisceaux mixtes montrant la disposition 
trè ariable de fibres dans un même fruit. 

Le pal' obotani te croient pou oir fai.re 'tat d la form 
pécial m nt de la forme de la zone fibreu e pour la di tincti 

palmi r fo ile . Dan ipa fruticans, ce caractèr arient 

d fai 
p 

ui ant la 'gi Il 
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envi agé ; tantôt la zon fibreu a la forme d'une bande à bords parallèles recou­
vrant la zone conductric à la façon d'un capuchon; tantôt elle l'entoure complète­
m nt; tant"t ell et rénif rrne (fig. 18). 

u o n..:, par la 1 cture d fait ici rapporté , que la re emblance entre 
Nipadites et ïpa n'e t pa ulement ext 'rieure; mai nou voyons aus i, par 

ntr , qu'il i te de différ nce a ez importante . 
On a a ancé 1 nom du Pandanus pour comparai on (1). La taille et la 

f rm d e fruit ont 'jà peu fa orabl à cette c nception. Les caractère 
hi toloo-iqu l'écart nt indubitabl m nt. La diff 'r nce e t particulièrement 
marqu' , du m in p ur 1 Pandanu utili qu j'ai eul u l'occa ion d'exami-
n r, à mi-haut ir ù l par n l t f rm' de cellule à épai i ement 
p n ·tu' l n u nt 'tir' r i 1 fai c aux ont grand et arrondi , 
pr u t fi r u . 

nnaît malheureu ement rien de l'insertion d 
fruit ul 1 Fracastoria rapporté par Fritel au même genre 

n qui, comme je l'ai dit plus haut, vient corroborer la 
ir, c'e t -à-dir de con idérer le Nipadites comme formant 

un n arp . On n'a jamai ignal ', à ma cannai ance, de tige fossile dont 
l' xtr 'mit' 'tait uronn ' e ur une hauteur de 6 centimètres de cicatrice rhom­
b ïdal omme c'e t le ca pour le pédoncule fructifère de Nipa. Là 
n or n u manquon donc d' 1 'ment de omparai on pour une détermination 

u . L b i fo il que Gilkin t (2) a décrit s'écarte complètement d'une 
t Ile tr 'mit' a fructif' re; il y a é idemment mauvaise interprétation 

t auteur nou parle de cicatrice de fruits inégales, irrégulièrement 
ul fa e . Ce ne ont pa de cicatrice de fruits . La figure 26 

ti n que Gilkinet en a donnée, page 13 et 14, ne peuvent 

~n pr n 

LIE DE RÉCOLTE. 

BRUXELLlEN : 

nt av ïpa t indubitablement bien fondé. Les 
' ifiqu P Il est impossible de le dire, 

font défaut; le groupe de palmiers 
mpt , genre et le genre lui-même e t 

d tant d 'inc nnu j 'ai préféré conser er le genre 

chaerbeek , haussée d'Helmet, rue du Forgeron, chaussée d'Haecht (église 
Saint- eivais), rue du Bois, gare Rogier, parc Josaphat; 

Bruxelles, quartier Notre-Dame-aux-Neiges, rue aux Laines (palais de Justice); 

(
1

) MENZEL, P., 1921, p. 354. 
(

2
) GILKINET, A., 1925, p. 13. 
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Saint-Gilles-lez-Bruxelles, chaussée de Waterloo (ancienne fabrique d'eau-
forte) et à proximité de la prison; 

Saint-Josse-ten-Noode; 
Plancenoit; 
Melsbroeck. 

LÉDIEN: 

Saint-Gilles-lez-Bruxelles (1) . 

? LÉDIE OU ? BRUXELLIEN : 

Uccle, avenue d'Huart, avenue de Belle-Vue. 

WEMIVIELIEN : 

Jette (d'après Vincent) (2
) . 

Genre : P ALM XYL N HENK 

Pa.llnoxJlon 1Jelgicu1n TE z L pr r. 

Figures 19, 20, 21 et 22. 

Palmoxylon variabile, var. belgicurn STEi ZEL, i904. (Beitr. z. Pala.ont. u. Geol. Oesterr.­
Ungarns u. d. Orients, XVII, p. 240, pl. XIX, fig. i98-206; pl. XX, fig. 207.) 

CARACTÈRES DE L'EsP~: cE. - Coupe tran versa l e 

Zone périphérique à grande cellule à paroi min , tra er ée par de très 
nombreux f ai ce aux de fibres longitudinaux, di po , an ordre app~rent ur 
environ quatorze rangs dan la partie on ervée, p tit , d 10 à 20 fibr , u 
main , circulaire'- , non bordé de cellul pé ial . Pa d f ai au fi u ­
laire , dan cette région . 

A la limite intérieure de la zon e périphériqu , d - fai atv J 1L· t ;\ rti 11 

fibreu e arrondie, à zone conductrice peu import nt i t lnn l fai au ' 
double , séparé par un grand nombre d f- i u 'TIL fi br u 

Plus au centre, fai ceaux mixt lu t tr :1, n br u , 'par 
par des fai ceaux uniquement fibr u .r . 

Tissu fondamental non ]a un tl.,r f nn' d c llules à paroi mince 
Faisceaux fibro-va ulair t ur' de cellule par nchymateu étr it 

étirées tout autour d u , . Fibr à ction polygonale, à lumen étroit. Bai m­
portant 2 à 5 lara ai .. aux di posé en deux group dan la r 'gi n sub n­
trale, et en un ar up central dan les petits fai c aux xtérieurs. Parenchym • 
ligneux et tL u Jib 'rien à paroi mince . 

(1) RuTOT, A., d 8 SEWARD, A. C. et ARBER, E. A. N., i903, p. 4. 
(2) VINCENT, G., 1883, p. 20i. 
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FIG. 19. - Paln oxylon lJelgit;urn TE.~ZEL. Coupe transversale montrant la zone ex cr ne 
et la zone intern . (Préparation n ° 10 ). Provenance : Schaerbeek. x G:5. 

FIG. 20. - Palmoxylon belgicum TE ZEL. Un faisceau müde choisi parmi ceux 
e la périphérie de la zone interne. (Préparation n ° 10 ) . . Prov nance : chaerbeek. 

Le liber e t détruit ain i qu'une partie du parenchyme ligneux. 

37 
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Coupes 1 on git u dina 1 es. 

Tissu fondamental formé de cellules polygonales formant mosaïque et non 
di po ées en files longitudinales. 

Éléments du bois présentant des épai sissement annelés, piralés et scala­
riformes. 
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FIG. 21. - Palmoxylon belgicum STENZEL. Faisceaux mixtes et faisceaux uniquement 
fibreux. a, Un faisceau double, oblique. (Préparation n° 114). Provenance : Schaerbeek. 

DÉTERMINATI . - Le deux meilleurs pécimens, tr' aplati , ur le qu 1 
est basée la dia no e ont en coupe transversale la forme d'une ellip dont les 
deux axes ont re pectivement 5 cm. et 1 cm. dans le premier ca ; 6°m5 t l°m7 
dans le second. Le premier montre bien la région périphérique avec e tr' . 
petits faisceaux, tandi que dans la région centrale les faisceaux sont c mpl' t -
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ment écrasé . Le s cond exemplaire ne montre pas aussi nettement la zone exté­
rieure, conservée seulement par endroits, mais les faisceaux plus profonds sont 
mieux conservé . Des corps étrangers irrégulièrement disposés sur l'une de ses 
fac , lui donne l'aspect de la tige figurée par Gilkinet (1) . 

C' l au Palmoxylon variabile Stenzel, var: belgicum Stenzel, que je rapporte 
le échantillon décrit . Le type provient de Schaerbeek et a été remis à l'auteur 
d l'e p è e par Watelet. Un des caractères les plus frappants est la petitesse des 
fais aux t leur très grand nombre par centimètre carré, La disposition des 
grands vai eaux ligneux est aus i intéressante. Dan les plus petits faisceaux 
mixtes, près de la périphérie, il y en a un m 'dian ou 2-3 réunis en un groupe 
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l· 1 . 22. - l 'almoxy lon belgicum STENZEL. Trois faisceaux mixtes de la zone 
c ntr 1 h is is an un même prépa ration pour montrer les dispositions 

diff r nt d s gr nds v i ux d bois. P réparation n° 114). Provenance: Schaerbeek . 
. B. - Dans 1 d ux ·h m s inf rieurs, il n 'a pas été possible de donner 

exactement le contour inf ri ur du fai c au. Les quelques cellules dessinées 
sont les s uls p int.s de repaire. 

m 'dian · ill ur , il y a deux grand vai eaux di p ' d ~ part et d'autre du grand 
a . L ar t' r tir ~ du contour de la r 'gion fibreu e du fai ceau me paraît inuti­
li abl · il d 'pend uniquem nt de la con ervation . Dan le premier spécimen, très 
plati, j ai ob r ' 1 parti ularité décrite par Stenzel; dans le second, au 
ntrair la f rm rapp 11 11 que 1 même auteur (2) a repré entée pour 

Palmoxyl n confertum. 

( 1 ) GILKINET, A., i925, pl. II, fig. 26. 
( 2 ) TENZEL, K. G., i904, pl. XIII, fig. iiü. 
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II t deux point qui ne concordent cependant pa : Stenzel trouve un 
énorme quantité de faisceaux mixte , obliques (« Kreuzungsbündel »), prè de 
la moitié de fai ceaux. Je n'observe rien de pareil; cela p ut d'ailleur dépendre 
du ni eau du tronc auquel l a coupe a été faite . Il trouve au i qu le nombre de 
fai c aux fibr ux e .. t plus petit à la p .'.'riphérie qu'au centre, que leur taill t tr' 
petite qu'il ont sou ent détruit ou indécelable . Comme il dit au i qu 1 ' 
n 'e t pa on er ée, il m'e t permi de uppo r qu'il n'a pa 
d 'une réo·ion au· i périphérique que celle de no é hantillon , ux 
fibreux trè pelit - sont eul repré entés, au contraire. 

J ai 'le é la variét' belgicuni au rang d'e pèce; e fai au ont plu p tit 
et plu nombreux qu dan le P. variabile; il po 'de d fai eau fibr u , alor 
qu il n 'y en a pa h z d rni r· 1 llul du par n h me fondamental ont 
plu o-rande . J'ai dil qu la form . du fai rappr hait d 11 
faisc aux: de P. conf ertuni . u _ - i nl pl ra r h' l lu p Lit . 

RAc1 ' E n' ENTIVE • . - J roi pouv n· Llrib 1. tl 
b Ile ba e de tronc donn 'e au Mu 'e par f u L · 11 
rue du F oro-eron à chaerb ck. Eli a 30 n1. d haut n 
3'"m5 e t tra er '-.par d .. ra ine trè i ible à l' il nu. Lint 'ri ur du lr 
r n1pla é par un moul gr' eux aplati d 7cm5 d lara ur t 14 d 1 nau ur. 
D 'aprè 1 allure d l'é orce t a tendan à ntourer 1 moul intern on p ul 

timer que le dü1m' tre du tronc n avait o-uèr plu de 20 m. à la ba e . 

n oupe p rp ndi ulair à la urfac montre d l r 1 inl 'rieur, 
une 'corce à grande cellule à paroi min e que tra r ent de racin a n­
liYe oupée obliquen1ent pui une cou he d fai c aux n 'm nt groupé , 
comm dan le" boi dé rit plu haut. La tru tur de fai ceaux fibro-va ulair 
e t fort altérée et il e t impo .. ible de le décrire car il. . ont de plu f rt 
d 'formé ·. Il en e t de meme pour 1 racine . 

LIEUX DE RÉCOLTE. 

BR UXELLIE. J : 

a) bois ordinaire : Schaerbeek· 
b) ba e de tronc : chaerbeek ru u F raeron. 

Paln1ox ·I n b1·ux lien no . p. 

Figure 23 et 24. 

CAR . CTÈRE DE 'E PÈ E . - Coup tran er al 

a) P 'riph 'ri . Fai eau fibr u:x et fai eaux fibro- a ulair au nombr 
de 77 environ par ntim' tre carré. 

Fai aux fibro- a culaire à n1a fibr u e tr' 
cer 1 pr qu ompl t à pem ' han ré du "'té int rne par 
circulaire 'gaiement de ti u condu teur. Toujour dan la zon 

f rmant un 
un p tit z 
périph 'riq . k 
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l é hantillon, mais plu, Yer le centre, la partie fibreu e s'étire légèrem ent dans 
le . n du ra on. 

Gén 'ralemen t, un grand vai seau central à sec tion circulaire entouré de 
par n h me li 0 ·n eux; parfoi deux, à section polygonale. Dans les fai ceaux plu 
int rne , parfoi plu. ieur vais eaux à ection polygonale également. 

Fibr . à . ec li on polygonale, à lumen étroit. 

FJG. 2.3. - Pal111 oxylon o/J/Jruxell ense nov. p . Coupe transver ale. 
(Pr ·parati n n o 146). Pr v •nance: a int-Gilles-lez-Bruxelles. 

Fai. au , fibreu _ ir ulaire , beau oup plu . p lit que le fai ceaux mixte - ~ 
r l Li nt p u nombr u · 1 ou 2 parfoi 4 ou 5 dan le triano-1 délin1ité par 

au , mi ·t lr 
Ti u f ndam ntal con titu' par du paren h me à p r i trè épai e , qui 

f 
a p r 

' l au t ur <l fai aux, le cellule contiguë à ceu -ci a ant le grand 
ulair · à leur urface . 

b) Z n ntral . Beaucoup moin bien con er é . 
Fai au , fibr - a culaire plu d 'veloppé à ma e fibreu e d forme . 

m in ir ulair , à grand vai eaux ligneux généralement plu nombreux, t 
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di po és sans symétrie apparente, si ce n'est quand il ont deux; alors, il y a 
ymétrie bilatérale. 

Coupes l ongitud inal es . 

Parenchyme fondamental formé de cellules à section carrée, arrondie, ou 
étirée transversalement, et disposées en files verticales. 

0 

FIG. 24. - Palmoxylon obbruxellense nov. sp. Répartition dei:; faisceaux. x16. 
(Préparation n° 146a). Provenance: Saint-Gilles-lez-Bruxelles. 
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DÉTERMINATION . - Le bois dont je donne ici la diagnose est long de 1 cm. : 
d'aspect brunâtre; le centre manque. Il devait avoir 7-8 cm. de diamètre . Le nom 
de cette espèce a été tiré du nom latin Obbruxella de Saint-Gilles (voir : Diction­
naire historique et géographique des communes belges, par EuG. DE SEYN.) 

Lrnu DE RÉCOLTE. 
? BRUXELLIEN OU LÉDIEN : 

Saint-Gilles-lez-Bruxelles. 

DICOTYLEDONEAE 

Je ne connai pa d 'empreint feuille de Dicotylédonées trouvées dans 
!'Éocène d~ la r 'gion qui n u cupe. On n'y a trouvé que quelques graines 
énigmatiqu t d i. ili ifi, . Ceux-ci ont parfois plus d'un mètre de long, 
mai j n' i rmin r autrement ces grosses branches, dont une mince 
p Ili 11 nt it con ervê a ez de structure, pour dire à quel embran-
1 n1 L il fallait 1 rapporter. 

J d 'cri ici deux bois, an les classer dans l'une ou l'autre famille actuelle; 
plu encore que pour les Conifère , il erait dangereux d'agir de la sorte. Si l 'on 
con ulte les travaux traitant de structure actuelles, on trouve bien souvent 
plusieur familles auxquell~s on peut rapporter son échantillon, comme on en 
trouve qui s'éliminent d'office. Le genre sont donc acceptés avec toutes les 
ré erves dé irable ; ici encore, le nom indique que le bois fossile possède une 
omme de caractère en commun avec un genre ou une famille actuels, san s 

signifier qu'il appartient indubitablement à ce genre ou à cette famille. Un bois 
voi in de l' (( Acajou » (Sw ietenia 1V!ahogoni) avait été signalé précédemment par 
M. Bommer (1) . On sait qu'Hofmann (2

) a donné le nom de Swietenioxylon stern­
bergense à un bois de !'Oligocène upérieur pareillement semblable au Swietenia 
M h g ni . 

.J t r dicot lédone par celle d'une graine de détermination 
douteu e. 

NIAITES LOUBIÈRE 

Eugeniaite bruxellen e (HoFMANN) 

Figures 25 et 26. 

Salicinium Bruxellense HOFMANN, i884. Untersuchungen über fossile Hülzer, p. 42. 

CARACTÈRES DE L1ENPÈ CE . - Coupes t ra n s v r a 1 e . 

Couches annuell vi ible , quoique peu marquées. 
on1breux ra. on médullaires éparé seulement par une épaisseur de 

1 à 3 fibre , formés de cellules peu allongées. 
... 

(1) BOMMER, CH., i902, p. 7. 
(

2
) HOFFMANN, H., i883, p. i05. 
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Vaisseaux à ection e1lip tique, disposés en files radiales, isolés les uns des 
autres, rarement groupé par deux. 

:Nia e du bois constituée par des fibre à section quadrangulaire, à angl s 
arrondi , à parois épais es et ponctuées, à disposition radiaire. 

Pa de parenchyme ligneux ou, s'il y en a, trè rare (? détruit) . 

FIG. :?5. - Eugeniai tes bruxeUe·.'ls e (HOF. f. ) . c u1 

Cette préparaiion type a ppar tient à l' Uni ver.:;it · d ' tr ·h t. • u mi i d l'in gale épaisseur 
de la coupe, il a fa llu r etoucher la phot gr hi l ur lui r ndre son uniformité. 

C o u p e s r a d. i a 1 e 

Tissu médullaire d ~ lopp ' , pou ant atteindre une hauteur de 50 cellules. 
Celles-ci, à section r adial carrée ou rectangulaire, le grand axe étant horizontal 
ou vertical, à paroi 'p ai e et ponctuées, san ordre apparent. 

Vai eaux lar e , à paroi transversales, horizontale ou oblique pré entant 
une ponctuation calariforme . 

Fibre beau coup plus étroites que les cellule de rayon m édullaire , à parois 
radiales ponctuées. 
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Coupes tangent i e 11 es. 

Rayons médullaires fusiformes disposés en chicane, unisériés ou plurisériés 
et, dans ce cas, larges au plu , de 4 cellules; formés de cellules à section tangen­
ti lle quadrangulaire, à angles arrondis, pres ées le unes contre les autres, de 
grand ur diver . , ans ordre apparent. 

Paroi tang ntielle de fibre , pré entant de nombr0 u es ponctuations 
impl di po éc en une file vertical . 

DÉ TER UNA TJO . -

d'Hofmann con crvé dan 
Grâce à l'oblig an d 

diagno i-d u e t donnée d'après le type 
11 tian d n1in 'ralogie de l'Université d'Utrecht. 

r fr Rutt n, j'ai pu revoir les préparations 

a 

FIG. 26. - Eugeniai tes bruxcllense (HOFMA N) . Type. 
· up tra n. er ale : a. fibr es , 3 r ayons m édullaires simples, en pointillé; 

d >s val : ~é nx ; b, un rayon rnédulla il-:'e plurisérié, en pointillé ; à gauche, un 
i. au; iL droite, un ' a i eau et des fibres. 

( r p t'llti rt a pp l" t •1rn,nt iL l' niv r Hé d'Utrecht). Provenance: Schaerbeel<. 

d H fmann f it ai un ' ·ha LiJJ n d 
m difier la d 't rm1n Li n o- ~n 'riq l 

d Ill . 

« nviron de Bruxelle n. J'ai pu en 
mpl 't r la description par quelques 

Hofmann (1) nou dit rron 'ment que c b i n 'a pas de couches annuelles. 
EU ont tr' n tte dan 1 t. p . Il fait ntr r n b i dans le genre Salicinium 
qu' ng r (2

) a r 'é et dont j reproduis la diagnose : 

« Ligni trata cane ntri a incon picua, ultra lineam lata. Radii medullares 
homomorphi c nf rti, orpor tenui imo ex una, rarius duabu seriebus cellu-

(1) HOFMANN, H., i 4, p. 42. 

( 2 ) UNGER, F., 1850, p. 420. 
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larum parenchymato arum formata . Va a porosa simplicia vel pluriseriatim 
connata angusti sima vacua, lumine elliptico, septis approximat.is opliqui ·, 
continua subaequaelia copia a irregulariter disposita . Cell ulae ligni parenchy­
matosae ubangustae leptotichae. » 

Hofmann nou dit qu'Unger et d'autre aut ur donnent Je nom d Salicinium 
à tou le bois dont la structure carre pond à celle de ali iné . Ce n' t pas 
tout à fait exact, pui que Unger a créé, en mêm temp,· qu le pr mier, un g nre 
Rosthornia pour des bois fo ile par il à ceux de Salix et de Populus, qui 
po èdent des rayons médullaire formé de deux ou troi eri de cellule paren­
chymateu es, alor, qu le rayon m 'dullair de on Salicinium ont uniséri' , 
rarement bisériés. Nolre boi p d d ray n m 'dullaire larges de 1 à 
5 cellule . 

Pour la détermination, Hofmann n 
ceux des rayons médullaire pluri éri' , au ' qu l 
tance et qu'il schématise un peu en nou 1 d' ri nt uil : 

utr 
d 'i 

que 
p f· 

« Die mach tigen mehrreihigen Mark t.rahlen la 5 r-
stehende Zellreihen zahlen. lhre Breite hwankt zwi II 1 

Radial chliff unterscheidet man zw ierlei :Mark trahlzell n; die in n ind hmal 
und radial ge treckt, die anderen ungefahr noch einmal hoch als jene und kurz. 
Die kurzen, hohen befinden sich ziemlich regelma ia an den oberen und unteren 
Randern der Markstrahlen; in der Mitte liegen die chmal n langen, welche oft 
durch einige Reihen hoher im mehrere Partien getr nnt ind. » 

Ces c.aractère. , qui ne sont d'ailleur pa au i net que le eut la description, 
ne ont pa uniquement ceux de ali in' e . Penhallow (1) a montré que 1 
Rhamnaciniuni les po sèdent également t que, de plu , il ont p n t ati 
scalariformes, ce qu'aucun Salix actuel ne montre. La di 
écarte cependant dès l'abord un rapprochement 
bruxellien. Le Myrtacée et d'autre~ famill 11 "m 
caractères des rayons médullaire . Il faut autre cara -
tère du bois dan la détermination. 

Dernièrement, M. Loubi' r (2) a ' rit un b i trouvé dans une formation 
éruptive de Madagascar, pou1 1 qu 1 il a cr' é le genre Eugeniaites, indiquant par 
là une parenté trè nett a c Eugenia actuel. Les caractères peuvent se résumer 
comme suit : 

Dispo ition a 'nérale des éléments nettement radiaire; 
Zones d a croi ment indistinctes; 
Vai eaux répartis de façon régulière, généralement elliptiques, le plus 

souvent isolé (parfoi deux ou trois dans la même série radiale); 

(
1

) PENHALLOW, D. P., i903, pp. 49, 5i. 
(

2
) LOUBIÈRE, A., i933, p. i25. 
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Aréoles paraissant étirées dans le sens transversal, sur les parois latérales des 
vaisseaux en contact avec chaque cellule de rayon médullaire; 

Mas e principale du bois constituée de fibres à section transversale rectangu­
laire, à angles un peu arrondis, à peu près de même taille dans la même rangée, 
à membranes a sez épaisses; 

Parench me ligneux métatrachéal et paratrachéal, reconnaissable au contour 
polygonal de e cellules; 

Rayons médullaires trisériés, parfois unis et bi ériés. Ils comptent de dix à 
trente cellule en hauteur. En ection radial , la taille et la forme des cellules d'un 
même rayon . ont variable , uivant l' 'ta con idéré, leur longueur radiale 
emblant d'ailleur être toujour n rai on inver e de leur hauteur. En section 

tangenti Ile, ce ray n ont fu if rm t di posés en chicane; ils sont formés de 
llul l 'r u ont ur i 'ri' , l mogènes, petits ou hétérogènes, allongés, 

à parti 1 n tilu' 2 à 3 file de cellules . 

m ligneux, invi ible dans les préparations d'Hofmann, 
ar 'oles de vai eaux, peut-être abîmées dan l'unique 

up nnu , tou le caractère correspondent. Les zones d 'accroissement ne 
d i nt pa retenir autrement notre attention, car elles se présentent chez des 
Myrtacée actuelle , comme dans le fo sile qui nous occupe. 

Un genre à nom de signification plu générale m'eût plu davantage, d'autant 
plus que M. Loubière n 'a pas cru devoir terminer sa nouvelle appellation du 
uffixe-xylon, comme on le fait trè. généralement. 

L'ab ence ou la rareté du parench me ligneux (Hofmann en signale, mais 
mal con ervé), le plus grand développement en largeur et en hauteur des 
rayon médullaire plurisérié , le zones d'accroissement caractériseront l'espèce 
Bruxellense. 

mparai on avec de e pèce d'Eugenia actuels et la lecture des caractères 
rt dan le tra ail de Mollet Jan sonius (1) rendent très vrai­

LIE DE RÉ ' LT ' . 
? BR UXELLIEN : 

h m nt. 

Environs de Brux lles (c m uni ué par M. le Profr Rutten d'Utrecht). 

Genre : PLAT ANINIUM UNGER em. VATER 

Plataninium obbruxellense nov. sp. 
Figure 27. 

CARACTÈRE DE L'E PÈCE . - Coupes transversales. 

Ecor e homog' ne formée de cellule parenchymateuses à parois minces. 

(1) MOLL, J. W. et JANSSONIUS, H. H., i9i8, vol. III, p. 383. 
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Liber con titué de cellule parench mateu à paroi mine 
plu ou moin él.ir 'e tran er al n1 nt, a e ilot de 3-4 cl1 ul 
épai e . Pa de tube criblé con ervé . 

, pol gonale , 
à paroi tr~ . 

Zon d'a roi sen1 nt indi tinctc . 
Ra on médullaire de type uniforme, Lrè large. , a tt icrnan t 70 p. L la ra ~ 

FIG. 27. - Plataninimn obbru · lle11 e n v. p. C:oupe transversale. 
(Préparation n° 1 7) . . Pr ai nt- Ul . -lez-Bruxelles. x90. 

d'environ huit fil llul , urle , rectangulair t 'p r par m 
épai eur doubl ''l 'n1 nt lign"ux atteignant 154 p.. 

Vai au à tin Jliptiqu, di po' en file radial , g'n'ral rn nt i 
souvent crr up' par deux et alor uni par ]a par i radial 

Du par nchyme ligneux. 
fa e u boi formée d'élém nt à paroi lég'rement 'pai i 

Coupe radia 1 es. 

Ti u médullaire très développé, pouvant atteindre un hauteur d plu d 
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70 assises de cellules, à parois épaisses et ponctuées, à section quadrangulaire, 
carrée ou rectangulaire, le grand axe étant alor vertical ou horizontal. 

Rayons médullaires recouverts par endroits de cellules allongées, de 
même nature que les cellules médullaire , mais deux fois plus hautes ou plu 
encore ( « hüllzellen ») . 

Fibre ligneuses portant des ponctuations aréolées, petites, disposées, sur la 
paroi radiale en une ligne verticale. 

Vai seaux à ponctuation scalariforme. 

Coupes tangent i e 11 es . 

Rayons médullair 
rapproch' , 

a ant la f rm d'un parallélogramme fort étiré, très 
tr 'mil~ , où une eule fibre eulement sépare souvent 

<l' 1 ppé , ils peuvent présenter, en leur milieu, 
uinze cellules . 

1 ur 
un 1 r 

r n m 'dullaires variant de taille du simple au double, mêlées, 
u arrondie (par déformation?). Des cellules enveloppantes. 

Fibr à ponctuation aréolée . 
Vais eaux à ponctuation scalariforme. 
Dans le liber, cellule cléreu e à ponctuations impies . 

DÉTERMINATION. - La de cription ci-dessus correspond à celle du genre 
Plataninium, tel que Vater (1) l 'a défini, bien que le rayons médullaires soient 
plu larges. Voici, ce que cet auteur en dit : 

« Die e Dicotylenholzer be itzen ordunglos zersteute Gefas e . Die Tüpfel 
der elben zeigen eine kurz paltenformige, quergestellte Mündung und sind 
z. Th . r nd behoft. Mitunter dehnt ich die :Mündung horizontal noch mehr aus, 

li ',.. f 1 qu r o al werden, und telleff'i· ei e zusammenfliessend, eine 
l il rf .. r r i ()' ' ·l lt r r:· ' ande bedingen . Die Querwande sind z. Th. loch-
f .. r ig, z. Th. J il rr-· r i rf rirt. Di Holzfa ern ind z. Th. unbehoft, z. Th. 
behoft · tüpf lt, 1n hild in J •lz r m Falle haufig Uebergange zu den Gefassen. 

» Par n h r i t b i n r hi n n pecie in vers~hiedener Menge 
orhand n und rnitunt r zu unr lma i o, einreihigen, tangentialen Binden 
r inigt. Di Mark trahlen ind in rl i Art un gTo s, ca . 4-9 Zellen breit und 
n v r hi d n r m i t b tra htlich r H··1 (b i Platanus occidentalis bis 91 

chichten g zahlt). And n Jahringgrenzen zeigen di Mark trahlen meist spizten­
forrnigen Erw it rung n. » 

Il 
mi l ' 

i gran mblance a ec le genre Fegonium du même auteur, 
de ra on médullaires uni ériés chez ce dernier écarte dè l'abord 

(
1

) VATER, H., 1884, p . 842. 
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cette as imilation, quoique les rayon pluri ériés y atteignent une largeur de 
à 20 cellule , comn1e dans le cas qui nous occupe. 

Ca par , R . (1) nous a fait connaître un Plataninium qui offre beaucoup de 
re emhlance avec le nôtre : c'est le PZ. klebsii Casp. Il n'a pas de zone d'accrois-
ement · ..:e ra on médullaire sont très larges (2 à 32 cellule ) et tr' s 'levé 

(7 à 205 cellule ) . Par contre, les fibres ont des membranes beaucoup plu 
épai e ; le vai eaux ont entourés de cellule spécia]e ; 1 c llules des ray ns 
médullaire ont perforées . 

LIEU DE RÉCOLTE. 

? BRUXELLIE OU ? LÉDIEN : 

Saint-Gilles-lez-Bruxelles. 

Genre: TRICARPELLITE BOWERBANK 

'fricarpellites ( ~) 1nagnu no . p. 

Planche II, figures 7, 8 et 9. 

CAR CTÈRE DE L'ESPÈCE . - Fruit compo é de troi carpell , ubovoïde , 
triangulaire , à angle arrondi n coup tran er ale long de 18 millim' tre . 

DÉTER nNATlON. - Je rapporte ce fruit, avec qu lque doute, au genre Tricar· 
pellites de Bowerbank (2), en me ba ant ur le figur 24 t 31 de la planche X 
du tra ail de :Mmes Reid et Chandler (3) . Je di , a ec doute, car je n'ai à ma di posi­
tion que de moules internes de fruit incomplet . 

Ce moule atteignent 18 millimètre et ont par con équ nt beau oup plu 
grand que le échantillon s de Shepp , ce pourquoi j'ai cr'' l' 

J' a ai pen é pou oir m'arrêter à une grain d u 
celle figurée planche I, figure 7 et 8, qui peut "tr r 
ou à un Taxus. Sa taille concorde avec 1 m ul ' l 1 li 
Podocarpoxylon pour la même localit '. L r 
spécimen , illon corre~ pondant an 1 La , d arp Ile .. , ne permet. pas cette 
séduisante détermination. 

LIEUX DE Rl~COLTE . 

BRUXELLIE : 

Mel broeck; 
Boisfort. 

(
1

) CA PARY, R., i889, p. 40; pl. VII, fig. ii et i2; pl. VIII, fig. 1 à 24. 
(

2
) BüWERBANK, J. S., i840, p. 76. 

(
3

) REID, E. M. et CHANDLER, M. E. J., i933. 
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ANNEXE 
On trouv dan.., la Bibliographie cinq autre plante ignalée pour le envi­

r n . d Brux Ile : troi algue , décrite comme zooph te par Galeotti (1), et deux 
pin nouv aux décrit par Le Hon (2) . 

Comme j n'ai pa. trouvé tra e d e p' ce. dan le colle tion , je me 
ont nterai de rappeler ce que c auteur n ont dit n leur lai ant la re pon­
abilité de d 'termination . 

HLOROPHl EAE 
SIPHON ALES 

enre : OVULITES LAMARCK 

Ovulite mar O'aritula L l\I RCK 

an 1 s sables de Forest et de J ette (d 'après Galeotti, p. 164). 

Ovulite elongata i' L r RCK 

Fossile des sables de Saint-Gilles et de Forest (d'après Galeotti, p . 161!). 

SIPHONOCLADALES 

Genre : DACTYLOPORA LAMARCJ< 

Dactylopora cylindracea L rAncK 

, able de Forest et d'Assche (d'après Galeotti, p . 1n4). 
W li n; sables de Wemmel. Laeken (d'après Vincent [3

], p. 201). 

OSPERlUAE 
CONIFERAE 

nr I US LINNÉ 

Pinu B n dianu L H 

Bran ·h..., fortem nt ar'ol' par la curr écaille ph llodienne . 
La form ce '. aill t lan éol' t ell port nt uniform 'm nt une crête 
m 'dian lon o-itudinal · 
t rn ' ill 

(1) GALEOTTI, H., 1 37. 
(

2
) LE HON, H. , 1 62'. 

(
3

) VINCENT, G., i 3. 

a tri 
li ·n 

d feuill 
,n pirale 

mblant a u er la di po it ion 
' allong 

, 
a axe 
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Ce t1 e esp èce présente ce rLain es analogies avec le Pinus rnacrophylla vivant, 
et en diffère s urtout p ar l a cr'\ t,e p erm an enLc des écaill es phyllodienne e t p ar l a 
cicatrice de feuille . 

Fossile de Schaerbeek. Rare. (Syst. Laeken ien) (d 'après Le Hon , p. 9 .) 

Pinus sti 0 ·nrnrioides LE Ho 

Cicatrice de fe uilles très légèrem ent lancéol 'es, pre que orb ic ulair , e t 
disposées en li gnes sp ira] e d'une manière un p e u con fu e e t m êm e doute u e dan 
nos spécimen,, dont l a con er a t.ion l a i e malheu r u eni.ent b eau coup à d' ire r. 
Cette e pèce se rapproche du P. B raunii, I-1 cr, fo ile d'Oeningen. 

Fossile de Schaerbeek . Rare. (Syst. Laek n i n) (d'apr' s L Hon, p. 10.) 

J'ayais c ru pou Yoir, e n l 'absen c de Jig urnlî n , rapp 1·L ' r ü ' Ll sp 1 
traelenipteris de l a p lanch e 1, fig ure 7 , jusqu'a u 1uu1H ·11L ü j 'a i r l.r u 'dan s 

]es collections du l\Iusée, e t précisément parm.i 1 ' hanlill ri. ù · L' 11 n , un 
autre ~ pécimen que j e fio-ure (pl. II , fig . 6) et qui r'pond p uL-~ Lr 11 r 

ù la diagnose et s url ouL à l a compar a i on que l'auteur faiL a c P . Braunii I-1 r (1) . 
Ce pourrait ê tre, en effe t, un rameau lon g du crenre Pinu avec o-rand i a Lr i e 
arrond iP. de rameaux courts e t non d e feuilles . On comparera cet e , mpl aire au 
rameau s térile rappor té par Schenk à on Schi::,olepis Braunii et reproduit page 333 
de la 2e édition du L eh rbuch der Paliiobotanik de Potonié . 

CONCLUSION 

L a fl ore éocène d es environs d e Bruxelle comp rl j u n L iz 
esp èces, an comp ter les esp èce douteu e rap l' ut que 
d'autres échantillon à structure con cr ée r n 1 oll c-
tions d'autre in titutions; il est cerLain q u au lui-même, il y a plu d e 
Dicot l édonée que j e n'en ai dé rit ni.ai 1 ur 'lat de con er ation était peu 
favorab le à une étude un p eu p u ' . J 'ai l a i é d e côté un Palmoxy lon de prove­
nance douteuse . 

L a pré ence de i\ ipadite e t d e Palmoxylon a toujour fait con id 'rer l a flore 
bruxellienne, l a plu importante parmi celles qui nou occupent, comme flore 
tropicale . Toute k e~ p(~ce d écrites i c i ont tropîcales ou subtropicales, mais à 
p art le Posidonia qui ont d es plantes marines v ivant pr' des côte , toùtes son t 
des plante flottées, et rien n e prouve qu'elles vivaient près ou loin du lieu d e 
récolte. Tortue et Nautil es me paraissent plus intéressants pour tirer d e conclu-
ion au ujet du climat. 

(1) HEER, O . , 1855, pl. XXI, fig. iib . 

ERRATU 1. 

Page 52 , lig n e 32, supprirner: son t tropicales ou ub­
trop icales, mais . .. 

Lign 33 , supp rirner: toutes ... 



LISTE BIBJ_jIOGRAPHIQUE 

BEISSNER, L. und FITSCHEN, J., 1930. Ilandbuch der Nadelholz"lcunde. Berlin, 3e édition. 
BL ME, C. L., 1847. Rumphia III. 

BOMMER, CH., 1902. Le bois fa ile du Bruxellien d'Ottignies (Résumé). (Bull. Soc. belge 
éol., alé nt. t Hydrol., t . XVI, Bruxelles, Proc.-verb ., pp . 6-7 .) 

n ET, ~., 1 4. ur un NipadiLes de l'Eocène d'Egypte. (Bull. Mus. Rist. nat. Paris, 
L. al'i , pp . 4 9-502.) 

WERBA l< , J. ., 1 40. A history of the fo ssil fruits and seeds of the London Clay . 
London, 144 pages, 17 planches. 

BRO GNIART, A . , 1828. Prodrome d 'une histoire des végétaux fo ssiles . Paris, 223 pages. 

1849. Tableau des genres de végétaux fo ssiles considérés sous le point de vue de leur 
classification botanique et de leur distribution géologique. (Dictionnaire universel 
d ' Hist. naturelle, t. XIII, pp. 52-173, article: Végétaux fossiles, Paris.) 

B REAU, En., 1886. Éludes sur une plante phanérogame (Cymodoceites parisiensis) de 
l'ordre des Naiadacées qui vivait dans les mers à l'époque tertiaire. (Comptes rendus 
hebd. séances Acad. des Sciences, t. 102, Paris, pp. 191-193. ) 

B RTIN, F. X., 1784. Oryctographie de Bruxelles ou Description des fossiles tant naturels 
qu'accidentels découverts jusqu'à ce jour dans les environs de cette ville, 152 pages, 
32 planches. 

,A PARY, ., 18 9. Einige fo ssile Holzer Preussens . (Abhandl. z. geolog. Specialkarte von 
r u ss n und d n Thüringischen Staaten, t. IX, 2, Berlin, texte : 86 p., atlas : 

15 pl.) 
CHIAR GI, A., 1 2 . L gni fo ili. - R esultaLi Scientifici della Missione alla Oasi di 

Giarabub (192 -1 27), a, p . 397-430, pl. XLV-XLVII. 
- 1933. Legni fo ssili della omalia iLaliana. (Palaeontographia italica . Memorie di 

paleontologia. Siena, pp . 96-167, pl. IX-XXII. ) 
CRÉPIN, F. , 1873. Note sur un CauliniLes récemment découvert dans l'assise laekenienne. 

(Bull. Acad. roy. Sciences, Lettres et Beaux-Arts de Belgique, 2e série, t. XXXVI, 
Bruxelles, pp. 170-:172. ) 

EowARDS, W. N .. 1929. Lower reLaceous plants /rom yria and Transjordinia. (Ann . and 
Mag. of Nat. History, ser. 10, vol. IV, London, pp. 394-405, pl. VI-VII .) 

1931. Dicotyledones (Ligna). (Fossilium Catalogus, II : Plantae, par_s 17, Berlin, 96 p.) 
FELIX, J., 1 94. tudien über fo ile Pilze . (Zeitschr. d. d. geol. Gesellsch., t. XLVI, 

Berlin, pp. 269-2 0, pl. XIX. ) 
FRITEL, P. H., 1909. Sur l'atLribution au genre Posidonia de quelques Caulinites d-e 

['Éocène du Bassin de Pari . (Bull . Soc. géol. France, 4e série, t. IX, Paris, pl. XIII, 
pp. 380-385, pl. XIII.) 



54 F. TO KMAN . - VÉGÉTA X ÉOCÈ E 

FRITEL P. H., i9i0. Etude sur le végétaux fo iles de l'étage sparnacien du Bassin de 
Pari . (Mém. Soc. géol. Franc , Paléontologie, n° 40, Pari , pp. i-37, pl. I-III. ) 

i92i. Contribution à l'étude du genre Nipadite Bowerbank et sur a distribution 
géographique et tratigraphique. (Bull. Soc. géol. France, 4° série, t. 2i, Paris, 
pp. 3i7-32i, pl. XVI.) 

FRITEL, P. H. et VIGUIER, R., i909. ur un cha?npignon de Equi etum fo sile . (Rev. 
génér. botanique, t. 2i, Paris, i909, pp. i43-i46. ) 

GALEOTTI, P. H., i837. A1émoire ur la constitution géogno tique de la province de Brabant . 
(Mém . cour. Acad. roy. Belgique, in-4°, t. XII, Bruxelles, i92 p., 2 cartes, 4 pl.) 

GILKINET ALF. i926. Flore fo ssile du Landénien de Huppaye. Eocène inférieur. (Mém. 
in-4 ° Soc. géol. Belg~que, i924-i925, Liége, 2 p., 6 pl.) 

GOTHAN, W. i905, Zur Anatomie lebender und fo iler Gymno permen Holzer . (Abh. d. 
Koningl. preuss. geol. Landesan talt, N. j ., 44, B rlin, pp. i-i08.) 

i906. Die fossilen Coniferenholzcr von enftenb rg. ( bh. . Koningl. pr uss. geol. 
Landesanstalt, N. F., 46, Berlin, pp. i55-i70, i pl.) 

i907. Die /os ilen Holzer von Künig Karl Land. (Kungl. v n k· V L n ka sak d. 
Handligar, t. 42, N. F'., n" iO, pp . i-40, pl. 1.) 

i908. Die fo ·silen Holzer von der Seynwur- und now Hill-In l . (Wiss n chaftl. 
Ergebnisse d. Schwedischen Sudpolar-Expedition i90i-i 3 herausg g. v n . N r­
denskjüld, Lief. 8, Stockholm, 33 p., 2 pl.) 

HÉBERT, E., i 62. Observations ur les systè1nes bruxellien et laekenien de Dumont et sur 
leur position dans fa série parisienne, fait e à l'occa ion du mémoire de M. Le Hon. 
(Bull. Soc. géol. France, 2° série, t. XIX, Paris. ) 

HEER, O., i 55. Flora tertiaria Helvetiae. - Die tertiare Flora der ~chweiz. (vol. I, 
Winterthur ii7 p., 50 pl.) 

HoF(F)MANN, H., i883. U eber die fo ssilen H olzer aus den mecklenburgischen Diluvium. 
(Arch. Vereins. d. Freunde d. Naturgeschichte in Mecklenburg, 36 Jahr. · Neubran­
denburg, pp. 65-i07.) 

i884. Untersuchungen über Fossile Holz er. Halle, A. S., 44 pages. 

HOUTO 1 LA BILLARDIÈRE, J. J. , i8i9. 1.Wémoire SUT le palmier ipa. (M I 

t. V, Paris, pp. 297-303, pl. XXII-XXIII.) 
u . Hi t. naL., 

KRAUSEL, R., i~23. Nipadites borneensis n. sp. ein 
(Senckenbergiana, t. V, Franckfurt-am-M in 

al nfrucht au Borneo. 
1. 2.) 

LA.."IVlARCR, J. B., i8i6. Histoire naturelle d nin au an ertèbres. Paris, t. Il. 

LEFÈVRE, TH., i875. Note sur le gi e?n nt de fruit et des bois fossiles recueillis dans les 
environs de Bruxelles. ( nn. . géol. Belgique, t. II , Liége, M. pp. 42-5i.) 

LE HON, H., i862. Note ur le terrain tertiaires de Bruxelles, leur composition, leur classe­
ment, leur faune et l ur flore. (Bull. Soc. géol. France, 2° série, t. XIX, Paris, 
pp. 804-832 pl. i .) 

d 5 NYST, H. et LE HON, H., i862'. Description succintes de quelque nouvelles 
espèces animales et végétales fossiles des terrains tertiaires éocènes des environs 
de Bruxelles. Bruxelles, iO pages. 

LOUBIÈRE, A., i933. Sur l'Anatomie c01nparée et l'âge relatif d 'un bois fo ssile de Dicoty­
lédone trouvé dans une formation éruptive de Nosy-Mitsis (Madagascar). (Bull. 
Soc. géol. Françe, 5° série, t. III, Paris, pp. i25-i28, pl. V.) 



DES ENVIRONS DE BRUXELLES 55 

LYELL, CH., i852. On the Tertiary strata of Belgium and French Flanders. (Quart. Journ. 
geol. Soc. London, t. VIII, London, pp. 277-368. ) 

MENZEL, P., i92i. Angiospermae dB POTONIÉ, H., Lehrbuch der Paliiobotanik, 2° édition, 
revue par Gothan, W., Berlin. 

MERCK.LIN, C. E. VON, i855. Palaeodendrologikon rossicum. Sint Petersburg, 99 pages, 
20 planches. 

MOLL, J. V\7• et JANSSONIUS, H. H., 1906-1934. Mikrographie des Holzes der auf Java vor­
kommenden Baumarten. Leiden, 5 volumes. 

MouRLON, M., 1889. Sur les dépôts éocènes et les gisements de Tortue de Melsbroeck 
(au Nord-Est de Bruxelles) . (Bull. Acad. roy. Belgique, 3° série, t. ' XVII, Bruxelles, 
pp. 80-10i.) 

NATHORST, A. G., 1878. Beitrii.ge zur fo ilen Flora Schwedens. Ueber einige rhiitische 
Pflanzen von Pii.lsjo in chonen. Stuttgart. 

1 7 '. Om floran i kii.n kolforande bildningar. 1 Floran vid Bjuf. (Sveriges geol. 
r ""kn., r. ., n° 7, tockholm.) 

. B rkung n über lathropteris 1nenicioides Brongniart und Rhizomopteris 
ruciala athor t. (Kungl. Svenska Vetenskapsakad. Handl., t. 41, n ° 2, Uppsala 
t tockholm, pp. 1-14, pl. 1-3.) 

ENHALLOW, D. P., 1903. Notes on Tertiary Plants. (Proceed. and Transact. of the Royal 
Society of Canada, 2d series, vol. IX, 4, Ottawa, pp. 23-71, pl. 73-95.) 

PIA, J., 1927. Thallophyta dB HrRMER , M., Handbuch der Paliiobotanik. München u. Ber­
lin, Bd. I, pp. 31-136. 

PosTHUMUS, O., 193i. Catalogue of the Fossil Remains, described as Fern Stems and 
Petioles . Malang, 234 pages. 

PRILL, W., 1913. Beitrii.ge zur Kenntnis schlesischer Braunkohlenholzer. Breslau, 68 pages. 

PR.ILL, W. und KRAUSEL, R., 1919. Die Holzer der schlesische Braunkohlen. (Jahrb. d. 
Konigl. preuss. geol. Landesanst. zu Berlin f. 1917, t. XXXVIII, p. rr, Berlin, 1920, 
pp. 1-338, pl. 17-24.) 

El , ~ M. t HANDLER, M. E. J., 1933. The London Clay Flora. London, 561 pages, 
1 n h S. 

RENA LT, B., 1 8. 'ur la n titution des lignites. (Le Naturaliste, 20° année, Paris, 1898, 
pp. 221-224.) 

RENAULT, B. et ROCHE, A., i 
qu'il renferment. ( ull. 
pl. XI-XIII.) 

Etud ur la constitution des lignües et les organismes 
o . isL. nat. utun, t. ii, Autun, 1898, pp. 201-234, 

RODE , K. P., 1933. Petrified Palms from the Deccan lntertrappean Beds. (The Quart. 
Journ. of the Geol. Min. and Metall. Soc. of India, vol. V, Calcutta, pp. 75-83, 
pl. III; pp. 105-114, pl. V. ) 

R TOT, A., 1 74. Note ur une coupe de environ de Bruxelles . (Ann. Soc. géol. Belgique, 
t. I, Liége, M. pp. 45-59.) 

1902. ompte rendu des excursion de la Session extraordinaire de la Société belge 
de Géologie, de Paléontologie et d'Hydrologie dans le Hainaut et aux environs de 
Bruxelles du 23 au 27 août 1902. (Bull. Soc. belge Géol., Paléont. et Hydrol. , t. XVII, ... 

Bruxelles, 1903, M. pp. 383-499.) 



F. STOCKMAN . - VEGÉTAUX EOCENE ' ETC. 

SAHNI, B., i931. Revisions of l ndian fo ssil Plants. Part II. Coniferales (b. Petri/actions). 
(Memoirs of the Geol. Survey of India. Palaeontologia Indica. New Series, vol. XI, 
Calcutta, pp. 5i-i24, pl. VII-XV.) 

SARGENT, CH., Spr., i897. The Silva of North America. XI. Coniferae (Pinus). Boston and 
New-York. 

SCHIMPER, vV. PH., i869. Traité de Paléontologie végétale . Paris, 3 volumes et i . atlas, 
i869-i874. 

SEWARD, A. C., i9i1. The Jurassic Flora of Sutherland. (Trans. of the Roy. Soc. of Edin­
burgh, vol. XLVII, part IV [i9i0-19ii]; Edinburgh, pp. 643-709, pl. I-X.) 

- 1919. Fossil · plants, vol. IV, Cambridge, 543 pages. 
SEWARD, A. C. et' ARBER, E. A. N., i903. Les Nipadites des couches éocènes de la Belgique. 

(Mém. Mus. roy. Rist. nat. Belgique, n ° 7 (t. II), Bruxelles, i6 p., 3 pl.) 
SEWARD, A. C. et DALE, E., i90i. On the "tructure and Affinilie of Dipteri with Notes 

on the Geological History of the Dipteridinae. ( hilosoph. Transact. of the Roy. 
Soc. of London, Series B, London, vol. 194, pp. 4 7-5i3, pl. 47-49.) 

Sn NOTT, E. W. and BARTLETT, H. R., i9i6. <Joni/erous Wood of the Potomac Format'ion. 
(The American Journ. of Science, 4th Series, vol. XLI, N w-Rav n, . 7 -2 
3 pl. ) 

STENZEL, K. G., i850. Zwei Beitrage zur Kenntniss der Fossilen Palmen. 
Leop.-Carol. Akad. Naturforscher, t. XXII, 2, Breslau et Bonn, 
pl. 51-53. ) 

1904. Fossile Palmenholzer. (Beitr. zur Pala.ont. u. Geol. Oesterreich-Ungarns u. des 
Orients, t . XVI, \Vien u. Leipzig, pp. 107-2 7, pl. III-XXIV. ) 

STOCKMANS, F., i932. Posidonia perforata Saporta et Marion des klarnes de Gelinden 
(Paléocène). (Bull. Mus. roy. Rist. nat. Belgique, t. VIII, n ° 27, Bruxelles, 9 p.) 

STOCKMANS, F. et \NILLIÈRE, Y., i934. Notes sur des Bois fo ssiles récoltés en Belgique. 
(Bull. Mus. roy. Rist. nat. Belgique, t . X, n ° 30, Bruxelles, ii p. ) 

STOPES, M., i9i5. The Cretaceous Fora II. Lower Greensand (Aptian) plants of Britain. 
(Catalogue of the Mesozoic plants in the BI itish Museum [Natural i t r J. 
don, 360 p., 32 pl.) 

TORREY, R. E., i923. The comparative anatomy and phylog ny 
M esozoic and tertiary conif erous woods. (M mon· f Lh 
Boston, pp. 4i-i06, pl. 8-i5.) 

n:i/ ral , . rL . 
. f Nat. Rist., 

UNGER, F., 1850. Genera et Species Plantarurn fo ilium. Vindobonae, 627 pages. 
VAN DEN BROECK, E. , 1889. Découverte d un fruit de onifère, recueilli par M. Cerfontaine 

dans les grès bruxellien d n iron de Bruxelles. (Bull. oc. belge Géol., aléont. 
et Rydrol., t. II, Brux ll s, roc.-v rb., pp. 497-499. ) 

VATER, R., 1884. Die Fos ilen Holzer der Phosphoritlager des Herzogthums Braunschweig. 
(Leitsch. d. d. geol. Gesellsch., t. XXXVI, pp. 783-853, pl. XXVII-XXIX.) 

VINCENT, G. as RUTOT, A. et VAN DEN BROECK, E., 1883. Explication de la feuille de 
Bruxelles. (Mus. roy. Hist. nat. Belgique. Service de la carte géolog. du Royaume. 
Bruxelles, pp. i-210, pl. I-III. ) 

\iVATELET, AD., i866. Description des plantes fo ssiles du Bassin de Paris. Texte et atlas . 
Paris. 



TABLE ALPHABÉTIQUE 

Cladosporites bipartitus Felix 

Clasterosporites inflalus nov. sp . 

Clasterosporites variabilis nov. sp . 

Cupressinoxylon 

Dactylopora cylindrac a Lamarck 

Eugeniaite bru llen e (Hofrnann) 

Tl aplographü · xylophagus Felix 

Nipadite Burtini Brongn. . .. 

vulite elongata Lamarck ... 

Ovulites margaritula Lamarck 

Palmoxylon belgicurn Stenzel pro var . 

Palmoxylon obbruxellense nov. sp . 

Pinus Benedianus Le Hon .. . 

Pinus Bommeri nov. sp . . 

Pinus stigmarioides Le Hon ... 

Pityoxylon ... 
Plataninium obbruxellense nov. sp .... 

Podocarpoxylon bruxellense nov. sp . 

Posidonia parisien is ( esm.) 

trael nipL ri ocenica n v. sp . 

Swietenioxylon .. . 
Taxodioxylon sequoianum (? rcklin) oth. 

Tricarpellites magnus nov. SJ . 

Pages. 

g 

13 

ii 

i9 

51 

43 

14 

28 

51 

51 

36 

40 

5i 

24 

52 

18 
47 

21 

26 
15 

43 

19 

50 



DE LA PLJL CHE 1 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE II 

FIG. 1. - Po idonia pari iensis (D smarest) (n ° 1440). Grand nat. 

Provenance: Melsbro ck - L dien. 

FIG. 2. - Po idonia parisiensis (Desmarest) (n ° 1441). 

Rhizome avec bases de feuilles « en filasse '' Grand. nat. 

Provenan e : Forest. - Lédien. 

j IG. t a. - Po idonia pari ·i n ·i ( m r t) (n ° 144. ). 

hiz m t mpr int cl a fa inf ri ur m ntr nt 
ul Ir . ,r nd. n t. 

: M lsbr •l<. - L 11 1 • 

FIG. 4. - Po idonia pari ien i sma1 t) (n ° 13 1). 

Rhizome avec racines en place. Grand. nat. 

Provenance : Vilvorde. - Bruxellien. 

FIG. 5. - Posidonia parisiensis (Desmarest) (n ° 1443). Grand. nat. 

Provenance : Melsbroeck - Lédien. 

tri . · dt-

FIG. 6. - ? Pinu · tigmarioid n (n° ). rand. nat ..................... . 

: 1 c nnu . 

1 . 7 t 7a, t a. - Tricarpellit ? magnu v. . ( on 17, 
rand. nat ................................................ .................. . 

Provenance : Melsbroeck. - Bruxellien. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE III 
Pages. 

FIG. 1 et 1a. - Pinus Bom1neri nov. sp . (nos 1404 et 1403) . . ... .. . . .. . . . . .. . .. . .. .. . .. . . 24 

Empreintes d'un même strobile. Grand. nat. 
N. B. - n a tenu à pr ent r l s x mplair n r li f pour fair r rtir 

1 s r s mblanr. avc 1 in, aclu l : r rm d l'umbo t 1 lu. 
langu Lt n ri 1 . 

11· V JUtll ' 1 : ai11t-Glll -1 z.J l'll ]J 'S. - l l 'll 111 1 . 

-i!G. . -· Nipadiles Rurtini r n n. ( 0 7 ) . .. .. .. . .. .. .. .. .. .. . .. .. .. .. .. . . . . .. .. . . .. . . 28 

éricarp silicifi , montr nt un m ul int rn . 
a et b, niveaux auxquels lP.s coup décrites ont été faites. 
Provenance : chaerbeek. - Bruxellien. 

FIG. 3. - Nipadites Burtini Brongn. (n ° 918). 

Péricarpe silicifié. 
a, niveau auquel la coupe décrite a été faite. 
Provenance : inconnue. 
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1- . "" traelenipteris eocen ica nov. gen. nov. sp. 

F . STOCK~fAN . - Vég tanx o èn d nviron de Bruxelle •. 

Pl. I. 

3 (x ~) 
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1-5. Posidonia parisiensis (Desmaret). 

6. ? Pin us 
stigmarioides 

Le Hon. 

Pl. II. 

4 

7-9a. Tricarpellites ? magn us nov. sp. 

7 9 

7a 9a 

F . STOOKMANS. - Végét;aux éoc nes des environs de Bruxelles. 
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1-la. - Pinus Bommeri nov. sp. 

Pl. III. 

2-3. - Nipadites Burtini 
Brongniart. 

F. STOCK.MANS. - Végétaux éocènes des environs de Bruxelles. 
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